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COOPÉRATION USTHB – UNIVERSITÉ DE NOUAKCHOTT 

Un master commun en phoeniciculture et IA 
Dans le cadre de la convention de jumelage entre l’université des sciences et de la technologie Houari-Boumediène (USTHB) et 

l’université de la technologie de Nouakchott, un master commun en phoeniciculture, culture du palmier dattier, et intelligence artificielle 
vient d’être lancé entre les deux universités. Ce programme marque une nouvelle étape dans la coopération scientifique et académique 

entre les deux pays.

C
’est un nouveau pas qui vient d’être 
franchi dans la coopération universi-
taire entre l’Algérie et la Mauritanie, 

avec l’annonce officielle du lancement de 
ce master conjoint, fruit du jumelage entre 
l’USTHB et l’université mauritanienne. 
Ce programme universitaire, innovant par 
sa double spécialisation, vise à former une 
nouvelle génération d’experts capables de 
lier agriculture intelligente et nouvelles 
technologies, dans un contexte fortement 
concerné par les enjeux climatiques et ali-
mentaires. 
S’exprimant en marge d’une réunion tech-
nique tenue au rectorat de l’USTHB, le 
recteur de l’université, Djamal-Eddine 
Akretche, a indiqué que ce partenariat 
s’inscrit dans le cadre de la convention 
signée à Nouakchott à la fin du mois de 
mai dernier, dans le cadre de la coopéra-
tion algéro-mauritanienne, comme prônée 
par le président de la République, Abdel-
majid Tebboune. 
« Dans le cadre de cette convention, nous 
avons lancé un programme conjoint autour 
de l’intelligence artificielle appliquée à la 
phoeniculture, qui débutera officiellement 
à la rentrée universitaire 2025-2026. Ce 
master accueillera 10 étudiants algériens et 
10 étudiants mauritaniens, et débouchera 
sur une double diplomation, l’une délivrée 
par l’USTHB, et l’autre par l’université de 
Nouakchott », a expliqué M. Akretche. 
Il a souligné, à cet effet, que cette initiati-
ve s’inscrit pleinement dans la dynamique 
de coopération africaine, à travers une 
intégration effective entre nos deux uni-
versités en matière de formation avancée 
et de recherche scientifique, avec des 
retombées positives attendues pour les 
deux pays. 
De son côté, Yacouba Diagana, doyen de 
la faculté des sciences et techniques de 
Nouakchott, a salué « une dynamique de 
partenariat déjà amorcée grâce à un échan-
ge scientifique soutenu entre les deux pays 
». Il a rappelé que cette collaboration 
s’inscrivait dans un cadre plus large de 
coopération bilatérale entre la Mauritanie 
et l’Algérie, deux pays unis par une proxi-
mité géographique et culturelle profonde. 
« Notre présence ici marque une étape 

décisive : il s’agit de finaliser les modali-
tés pratiques de lancement du master afin 
d’accueillir les premiers étudiants dès la 
rentrée universitaire 2025-2026 », a-t-il 
précisé. 
La délégation mauritanienne a été reçue à 
l’USTHB par les doyens et responsables 
des grandes écoles. Les échanges ont per-
mis de mettre en lumière les synergies 
entre les filières et les laboratoires des 
deux institutions. « Nous avons constaté 

une réelle concordance entre les axes de 
recherche menés en Algérie et ceux déve-
loppés en Mauritanie », a souligné M. Dia-
gana. 
Cette initiative marque une volonté com-
mune de structurer un partenariat scienti-
fique durable, avec pour objectif non seu-
lement de partager les expertises, mais 
aussi de faire rayonner la recherche appli-
quée dans la région. 
Pour les deux partenaires, la phoeniculture 

couplée à l’intelligence artificielle repré-
sente un levier stratégique, tant pour la 
sécurité alimentaire que pour l’innovation 
technologique dans le domaine agricole. « 
Cette coopération n’enrichira pas seule-
ment nos deux pays, mais contribuera 
aussi à l’avancement de la science à 
l’échelle mondiale », a conclu le doyen de 
Nouakchott, se disant confiant quant à la 
pérennité et à l’impact de ce programme. 

Lynda Louifi  

EDUCATION NATIONALE 
Les demandes de mutation à partir d’aujourd’hui

LE MINISTÈRE  de l’Education nationale a annoncé, hier, 
l’ouverture officielle de la plateforme numérique dédiée 
aux demandes de mutation interwilayas pour les ensei-
gnants titulaires et les personnels de direction en poste 
dans les établissements scolaires. Cette opération concer-
ne l’année scolaire 2025-2026. 
Dans un communiqué rendu public, hier, le ministère invi-
te l’ensemble des enseignants des trois cycles (primaire, 
moyen et secondaire), ainsi que les directeurs d’école, de 
collège et de lycée, souhaitant changer de wilaya d’affec-
tation, à soumettre leur demande exclusivement via les 
plateformes numériques du secteur. Seuls les enseignants 
et directeurs en situation d’exercice sont éligibles, et les 
demandes seront traitées dans la limite des postes vacants 
disponibles dans les wilayas concernées. 
Désormais, les enseignants concernés doivent formaliser 
leur demande en ligne (plateforme http://ostad.educa-
tion.gov.dz pour les enseignants ou la plateforme du 
ministère de tutelle pour les chefs d’établissement) du 
lundi 14 juillet à 15h jusqu’au samedi 2 août à minuit. Les 
demandes, quant à elles, seront traitées selon la disponibi-
lité des postes. 
Quant aux personnels de direction (directeurs d’établisse-
ment), ils devront soumettre leur demande via leur comp-

te personnel sur la plateforme numérique du ministère, 
entre le 14 juillet à 15h et le 24 juillet à minuit. 
Le ministère rappelle que toute la procédure est entière-
ment dématérialisée et qu’aucun dossier papier ou autre 
moyen alternatif ne sera accepté. Les intéressés sont ainsi 
appelés à respecter scrupuleusement les délais impartis et 
suivre les consignes techniques disponibles sur les plate-
formes pour éviter tout rejet. 
Cette démarche s’inscrit dans le cadre de la modernisation 
de la gestion des ressources humaines du secteur de l’édu-
cation, en vue d’assurer plus de transparence, de rapidité 
et d’efficacité dans le traitement des demandes de muta-
tion. Cette plateforme (Ostad.education.gov.dz), faut-il le 
souligner, a été mise en service dans le cadre de la moder-
nisation, visant à faciliter la vie professionnelle des pro-
fesseurs, et ce, en leur offrant une variété de services 
accessibles à distance. 
En plus de faciliter le processus de demande de mutation 
pour les enseignants et de s’informer, par la suite, des 
résultats, la plateforme « Espace des enseignants» permet 
aux enseignants d’accéder aux dernières nouvelles sur les 
formations et communiquer avec leurs collègues. Elle leur 
offre aussi la possibilité de participer à des séminaires et 
des formations diverses. Le portail en question est conçu 

comme un guichet permettant à cette catégorie de fonc-
tionnaires de gérer électroniquement divers aspects admi-
nistratifs et pédagogiques. Elle permet l’accès aux docu-
ments administratifs (certificat de travail, bulletin de salai-
re, etc.), aux documents pédagogiques (téléchargement de 
mémoires, progression annuelle, etc.), aux groupes éduca-
tifs (affichage et impression des listes de groupes d’élèves, 
envoi de remarques pédagogiques directement aux parents 
via leur espace dédié, saisie des notes, etc.). Les ensei-
gnants peuvent également soumettre leurs diverses préoc-
cupations par messagerie directe à l’entité concernée. 
Parmi les services proposés, le ministère cite également 
l’envoi de commentaires pédagogiques aux parents, et 
bien d’autres fonctionnalités. Il convient de noter que le 
processus d’inscription est simplifié. 
Pour s’inscrire sur cette plate-forme, l’enseignant doit 
obtenir un certificat de travail portant un numéro d’identi-
fication unique, tamponné et signé par le directeur de 
l’établissement éducatif. Ensuite, l’enseignant doit accé-
der au site Web https://ostad.education.gov.dz, s’inscrire 
sur le site, imprimer le formulaire et le remettre au direc-
teur de l’établissement pour activer le compte de l’ensei-
gnant sur ce site. 

Lynda Louifi 

Un nouveau pas franchi. 
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LA REVUE EL DJEICH DANS SON DERNIER NUMÉRO 

Fidélité au serment  
des martyrs 

La revue El Djeich de l’Armée nationale populaire est revenue dans sa dernière édition du mois de juillet 
sur les festivités commémoratives du 63e anniversaire de la restauration de l’indépendance et du 

recouvrement de la souveraineté nationale.

D
ans un éditorial en hommage à l’une 
des étapes fondamentales de notre his-
toire séculaire, la revue souligne que 

« celle-ci a fait la gloire et la fierté de l’Al-
gérie, qui a vu poindre l’aube de la liberté 
à l’issue d’une grandiose Révolution et 
briller la lumière de l’indépendance, arra-
chée au prix du sang et des larmes ». 
Pour l’auteur de l’édito, c’est « un tribut 
extrêmement élevé, celui de millions de 
nos valeureux chouhada qui ont dit non à 
l’oppression et à l’humiliation et qui 
n’avaient d’autre objectif que de redorer le 
prestige de notre pays et de permettre à 
notre peuple de vivre dignement après 132 
années d’occupation et d’esclavage ». 
En cela, « ils auront inscrit leurs noms en 
lettres d’or dans les pages de l’Histoire de 
notre pays et celle de l’humanité, et leurs 
hauts faits d’armes sont passés dans la pos-
térité et sont consignés à jamais dans la 
mémoire de la patrie et dans celle des géné-
rations à travers les âges », ajoute-t-il. 
Pour la revue de l’ANP, c’est également 
une occasion de renouveler le serment de 
fidélité aux chouhada. Une fidélité qui 
passe par la préservation de leur legs, de 
l’idéal pour lequel ils ont combattu, en sui-
vant la voie qu’ils ont tracée et en nous 
nourrissant des hautes valeurs qui les ani-
maient. 
« Des valeurs d’abnégation, de loyauté et 
de dévouement envers l’Algérie, de défen-
se de ses intérêts suprêmes en toutes cir-
constances et en veillant à ce que notre 
pays continue sur la voie du développe-
ment, de la renaissance et de la prospérité, 
dans la sécurité, la stabilité et la quiétude », 
indique l’éditorialiste. « Par cela, nous 

concrétiserons leurs aspirations ainsi que 
les espoirs du peuple algérien aujourd’hui. 
Ceux de l’Algérie nouvelle, victorieuse, 
qui avance à pas sûrs et avec confiance vers 
un avenir radieux, une Algérie qui vit, ces 
dernières années, au rythme d’acquis et de 
réalisations sans précédent dans divers 
domaines et à tous les niveaux écono-
mique, social, politique, diplomatique et de 
développement. Une Algérie confiante et 
déterminée, qui a reconquis son prestige et 
la place qu’elle mérite dans le concert des 
nations, grâce à ses hommes loyaux, à ses 
institutions fortes, à son peuple fier et à sa 
jeunesse ambitieuse qui fait l’objet du plus 
grand intérêt de la part des hautes autorités 
du pays », ajoute-t-il. 
 A ce propos, l’auteur estime que cette jeu-
nesse est animée de l’esprit de créativité et 
la volonté de réussir, en phase avec toutes 

les avancées technologiques, techniques et 
scientifiques qui s’opèrent dans le monde. 
« Ce qui augure, en tout optimisme, d’un 
avenir prospère pour notre pays, qui a 
emprunté un processus aux contours claire-
ment définis et dont la finalisation requiert 
la conjonction des efforts et la solidarité de 
tous les Algériens, mais aussi de faire preu-
ve d’une détermination sans faille pour 
relever tous les défis et gagner tous les 
paris dans un monde caractérisé par l’accé-
lération des événements, par l’instabilité et 
les tensions », souligne l’éditorialiste. 
Dans cette dynamique, l’Armée nationale 
populaire, qui vient d’être renforcée par de 
nouvelles promotions de cadres compé-
tents, qualifiés militairement et scientifi-
quement et imprégnés de nobles principes 
et idéaux nationaux, continue avec déter-
mination et fermeté d’être au diapason du 
projet de renaissance. 
Pour la revue, l’ANP prouve qu’elle est « le 
bastion inexpugnable de la nation qui a été 
et demeurera toujours le protecteur de la 
fierté de la patrie, le défenseur de ses fron-
tières et de sa souveraineté, qui veille à la 
préservation de sa sécurité et de sa stabilité 
par fidélité à nos valeureux martyrs ». 
En cela, « elle est pleinement consciente de 
la grandeur et du poids de ses responsabili-
tés, sous la direction d’un commandement 
éclairé, conscient de l’ampleur des défis 
sécuritaires qui se profilent sur les plans 
régional et international ainsi que des 
mutations qui s’opèrent dans notre envi-
ronnement géopolitique et leurs répercus-
sions sur la sécurité et la stabilité de notre 
pays », souligne l’éditorialiste d’El Djeich. 

Hachemi B. 

IDENTIFICATION DU 
BÉNÉFICIAIRE 
EFFECTIF 
Un rempart contre le 
blanchiment d’argent 

LE MINISTRE  du Commerce inté-
rieur et de la Régulation du marché 
national, Tayeb Zitouni, a affirmé que 
l’identification du bénéficiaire effectif, 
soit la ou les personnes physiques qui 
bénéficient réellement du contrôle 
économique ou financier d’une entre-
prise, représente une priorité straté-
gique pour la protection de l’économie 
nationale contre les risques de blan-
chiment d’argent et de financement du 
terrorisme. 
Le ministre, qui s’exprimait hier à 
l’ouverture d’une journée d’informa-
tion organisée par le Centre national 
du registre du commerce (CNRC) 
sous le thème « Le bénéficiaire effec-
tif : un bouclier contre le blanchiment 
d’argent et le financement du terroris-
me », a insisté sur le fait que cette 
problématique dépasse le cadre tech-
nique pour toucher à la souveraineté 
nationale et à la sécurité économique 
du pays. Il a salué la présence d’un 
large éventail de responsables, d’ex-
perts, d’opérateurs économiques, de 
représentants d’organismes de contrô-
le et d’associations de défense des 
consommateurs, traduisant une prise 
de conscience collective face à un défi 
commun. M. Zitouni a rappelé que 
l’Algérie s’est engagée dans une nou-
velle phase de réformes structurelles 
profondes, guidée par la vision du pré-
sident de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, qui fait de la transparence, 
de la bonne gouvernance et de l’inté-
grité des piliers pour bâtir un Etat fort 
et immunisé contre la corruption sous 
toutes ses formes. 
Dans ce cadre, la mise en place du 
registre national des bénéficiaires 
effectifs vise à centraliser et actualiser 
les données de propriété réelle des 
personnes morales. Cet outil, selon le 
ministre, permettra de détecter les flux 
financiers suspects, de combler les 
failles exploitées par les fraudeurs et 
de prémunir l’économie nationale 
contre les risques transfrontaliers. 
Intervenant lors de cette rencontre, 
Mme Boukerit, chargée d’étude et de 
synthèse au ministère de l’Intérieur, a 
précisé les critères qui définissent un 
bénéficiaire effectif. « Ce ne sont pas 
tous les actionnaires qui doivent être 
déclarés. Seuls ceux qui détiennent 20 
% ou plus des actions ou des droits de 
vote au sein d’une société sont concer-
nés par cette obligation », a-t-elle 
expliqué. Elle a ajouté que « dans les 
cas plus complexes, il faut mener des 
recherches approfondies dans les 
structures juridiques pour parvenir à 
l’identification du bénéficiaire effectif 
». Mme Boukerit a également rappelé 
que le décret relatif à ce dispositif a 
été publié en 2023, mais n’est entré en 
vigueur qu’en novembre 2024. « Cela 
fait huit mois que nous avons entamé 
la collecte des déclarations. Nous 
sommes actuellement dans une phase 
d’accompagnement, et non dans une 
logique répressive. Notre objectif est 
d’encourager les sociétés commer-
ciales à s’approcher des antennes du 
CNRC pour se conformer. » 
Elle a, par ailleurs, salué le bon taux 
de participation enregistré jusqu’à pré-
sent, tout en reconnaissant certaines 
difficultés liées à la compréhension du 
concept de bénéficiaire effectif. « 
C’est pourquoi notre ministère multi-
plie les journées de sensibilisation », 
a-t-elle fait savoir. Quant aux entités 
qui ne se conforment pas, Mme Bou-
kerit a indiqué qu’« une phase répres-
sive pourrait être envisagée à l’avenir 
mais, pour l’instant, l’accompagne-
ment reste notre priorité ». 
 Rim Boukhari

BLANCHIMENT D’ARGENT ET FINANCEMENT DU TERRORISME 

L’Algérie s’aligne sur les standards 
du GAFI

LE MINISTRE  de la Justice, garde des 
Sceaux, Lotfi Boudjemâa, a présenté hier, 
devant les membres de l’Assemblée popu-
laire nationale (APN), le projet de loi rela-
tif à la prévention et à la lutte contre le 
blanchiment d’argent et le financement du 
terrorisme. Cette présentation s’est dérou-
lée lors d’une séance plénière présidée par 
le président de l’APN, Brahim Boughali, 
en présence de la ministre des Relations 
avec le Parlement, Kaouter Krikou. 
Cette initiative législative s’inscrit dans un 
effort de mise en conformité avec les 
normes internationales en matière de lutte 
contre les crimes financiers, à commencer 
par les 40 recommandations émises par le 
Groupe d’action financière (GAFI), orga-
nisme intergouvernemental de référence en 
la matière. Dans son exposé, le ministre a 
clairement rappelé que ce projet de loi révi-
sé « vient en application des instructions du 
président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune », qui a ordonné l’alignement du 
dispositif national sur les standards du 
GAFI afin de lever les dernières réserves 
exprimées à l’égard de l’Algérie. 
Au cœur du texte figure le rôle renforcé de 
la Commission nationale d’évaluation des 
risques, désormais chargée d’identifier, de 
cartographier et d’évaluer les risques liés 
au blanchiment d’argent, au financement 

du terrorisme et à la prolifération des armes 
de destruction massive. Les résultats de ces 
évaluations devront être mis à la disposi-
tion de toutes les autorités concernées, dans 
un objectif de coordination et de réactivité. 
Ce mécanisme vise à anticiper les menaces 
émergentes tout en dotant l’Etat de capaci-
tés d’analyse stratégique, indispensables 
dans un contexte international où les flux 
financiers illicites utilisent des circuits de 
plus en plus complexes et dématérialisés. 
Le projet de loi introduit également une 
série de mesures strictes relatives à l’iden-
tification et au gel des avoirs de personnes 
ou entités figurant sur la liste nationale des 
individus et organisations terroristes. Toute 
transaction avec ces acteurs est expressé-
ment interdite, conformément non seule-
ment au droit interne mais aussi aux enga-
gements pris par l’Algérie au sein du 
Conseil de sécurité des Nations unies. 
Cette disposition vient renforcer la coordi-
nation entre les autorités judiciaires, les 
services de sécurité et les institutions finan-
cières, appelées à faire preuve d’une vigi-
lance accrue sur les circuits de financement 
suspects. 
L’un des apports majeurs du texte réside 
dans le renforcement des moyens d’enquê-
te. Le projet de loi autorise la création 
d’équipes d’enquête conjointes, perma-

nentes ou temporaires, dotées de compé-
tences spécialisées, notamment dans les 
affaires financières complexes. Ces unités 
pourront également être constituées en 
coopération avec des institutions étran-
gères, dans le cadre d’enquêtes internatio-
nales. 
Le texte offre également un cadre légal 
élargi aux officiers de la police judiciaire 
pour constater les infractions liées au blan-
chiment et au financement du terrorisme, 
leur permettant d’agir plus rapidement et 
plus efficacement face à ces infractions à 
haute technicité. 
La réforme prévoit un durcissement des 
peines pour certains crimes financiers afin 
de mieux refléter leur gravité et leur impact 
sur l’économie nationale. Le ministre a 
souligné la nécessité d’un arsenal pénal 
dissuasif pour lutter efficacement contre 
ces délits qui fragilisent les institutions 
économiques et servent souvent de support 
à des activités criminelles organisées ou 
terroristes. 
Sur le plan international, le projet de loi 
engage l’Algérie à renforcer la coopération 
judiciaire et policière avec ses partenaires 
étrangers, à travers l’échange d’informa-
tions, la transmission d’éléments de preuve 
ou encore la coordination d’enquêtes.  

Khalil Aouir 

Une des étapes fondamentales de notre 
histoire.  
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4SOUTIEN SCOLAIRE 
L’État renforce l’aide 
aux élèves défavorisés 

GARANTIR l’égalité des chances à 
l’école, c’est aussi un engagement fort 
en matière de justice sociale. La ministre 
de la Solidarité nationale, de la Famille 
et de la Condition de la femme, Soraya 
Mouloudji, a présidé hier une réunion de 
coordination stratégique consacrée au 
suivi et à l’évaluation de la bourse 
scolaire spéciale, un dispositif d’aide 
destiné aux élèves issus de familles 
démunies. C’est ce qu’a indiqué un 
communiqué du ministère. 
Autour de la table, des représentants des 
ministères de l’Intérieur, des 
Collectivités locales, de l’Education 
nationale, ainsi que des cadres de 
l’administration centrale du ministère de 
la Solidarité et des responsables de 
l’Agence de développement social. 
D’entrée de jeu, la ministre a insisté sur 
l’urgence de finaliser les préparatifs, 
soulignant l’importance de respecter les 
délais impartis afin que les bénéficiaires 
puissent percevoir leur aide avant la 
rentrée scolaire. Selon elle, une 
coordination renforcée entre tous les 
acteurs est donc primordiale, dans un 
esprit de solidarité gouvernementale. 
«La ministre a souligné l’importance de 
la coordination avec les secteurs 
partenaires dans le cadre de la solidarité 
gouvernementale, afin d’accélérer la 
finalisation des dispositions nécessaires 
pour garantir le versement de la bourse 
scolaire spéciale dans les délais impartis, 
permettant ainsi aux élèves issus des 
familles démunies de bénéficier de ce 
soutien avant la rentrée scolaire», 
précise le communiqué. 
Face aux enjeux, des instructions fermes 
ont été données pour que l’ensemble des 
cadres locaux des directions de l’action 
sociale et de l’Agence de développement 
social soient mobilisés. Leur mission, 
selon la ministre, consiste à 
accompagner, informer et encadrer les 
familles concernées tout au long du 
processus d’inscription et de validation 
des dossiers. 
En outre, la ministre a mis en lumière 
l’importance de simplifier les procédures 
administratives pour actualiser les 
dossiers déjà déposés au niveau des 
communes. Elle a également exigé une 
transmission régulière et en temps réel 
des données entre les établissements 
scolaires et les bureaux sociaux, 
soulignant la nécessité de mobiliser les 
agents, et ce même durant les week-
ends. 
Cette réunion s’inscrit dans le cadre de 
la mise en œuvre du programme du 
président de la République, notamment 
dans son volet social. Il s’agit d’une 
démarche visant à renforcer les 
mécanismes de solidarité nationale, en 
protégeant les acquis sociaux et en 
soutenant les populations les plus 
vulnérables, notamment les enfants en 
situation de précarité et ceux en situation 
de handicap. 
La même responsable a réaffirmé sa 
volonté de garantir un processus de 
distribution transparent et organisé, 
soulignant l’importance d’une 
collaboration efficace entre les 
différentes institutions impliquées. «La 
ministre a conclu en réaffirmant la 
nécessité de poursuivre les efforts pour 
garantir l’arrivée de la bourse scolaire 
spéciale à ses bénéficiaires dans des 
conditions transparentes et organisées. 
Elle a souligné l’importance du travail 
complémentaire entre tous les secteurs 
concernés pour atteindre les objectifs 
sociaux fixés», indique le communiqué. 
Enfin, elle a salué les efforts déployés 
depuis le début de l’opération en juillet, 
notamment par les walis, les 
établissements éducatifs, les services de 
l’action sociale et l’Agence de 
développement social. 

Aouir Khalil

DANS le cadre du suivi rigoureux de la sai-
son estivale 2025, des visites d’inspection 
ont été lancées à travers les 14 wilayas 
côtières du pays. Supervisées par des 
cadres du ministère de l’Intérieur, des Col-
lectivités locales et de l’Aménagement du 
territoire, ces missions s’inscrivent dans 
une volonté d’assurer une gestion optimale 
des plages, tout en répondant aux attentes 
des citoyens. Conformément aux instruc-
tions du ministre de l’Intérieur, les inspec-
tions, entamées samedi, visent à garantir 
une présence permanente des autorités sur 
le terrain tout au long de l’été. Le but est de 
veiller au bon déroulement de la saison tou-
ristique, mais aussi identifier rapidement 
tout dysfonctionnement ou manquement 
dans l’organisation des espaces balnéaires. 

Selon un communiqué officiel du ministè-
re, ces descentes sont menées en collabora-
tion avec les représentants des secteurs 
membres de la Commission nationale de 
préparation et de suivi de la saison estivale. 
Les inspecteurs s’intéressent en priorité 
aux conditions de gestion des plages auto-
risées à la baignade, au respect du principe 
fondamental de gratuité d’accès, ainsi qu’à 
la régularité des activités touristiques 
menées sur les lieux. 
L’évaluation porte également sur l’état des 
infrastructures d’accueil et la qualité des 
services offerts aux estivants : disponibilité 
des commodités, sécurité, propreté, ou 
encore accessibilité des plages. «L’objectif 
est de permettre aux citoyens de profiter de 
l’été dans les meilleures conditions 

possibles, dans un cadre réglementaire 
strict», précise le communiqué. Les res-
ponsables locaux et membres des comités 
de wilayas ont été pleinement associés à 
ces opérations de terrain. Toute défaillance 
constatée fera l’objet de mesures correc-
tives urgentes. Il s’agit notamment d’assu-
rer la sécurité des vacanciers, de lutter 
contre les pratiques illégales comme l’im-
position de frais d’accès aux plages, et de 
renforcer le contrôle sur les exploitants. 
Ces actions s’inscrivent dans une approche 
préventive et proactive de l’administration, 
en ligne avec la stratégie du gouvernement 
visant à renforcer l’attractivité touristique 
du littoral algérien tout en protégeant les 
droits des estivants.  

Aymen D.

SAISON ESTIVALE 

Coup de balai sur les plages

P renant la parole lors de 
la cérémonie d’ouvertu-
re, le secrétaire d’État 

auprès du ministre des Affaires 
étrangères, chargé de la Com-
munauté nationale à l’étranger, 
M. Sofiane Chaib, a souligné 
que l’Algérie « est aujourd’hui 
un acteur clé aux niveaux 
régional et international 
concernant la question migra-
toire «, ajoutant que cette 
reconnaissance découle d’un 
engagement constant en faveur 
d’une approche « globale, inté-
grée, coordonnée et solidaire «. 
Dans un contexte mondial où 
les flux migratoires suscitent 
autant d’opportunités que de 
défis, l’Algérie mise sur une 
gouvernance migratoire fondée 
sur le respect des droits 
humains, la coopération multi-
latérale et la protection de la 
dignité des migrants. M. Chaib 
a rappelé que l’Algérie 

s’appuie sur les cadres juri-
diques régionaux et internatio-
naux, en étroite collaboration 
avec ses partenaires, pour opti-
miser la gestion de ces flux. 
Cette orientation se traduit par 
des politiques publiques spéci-
fiques, des accords bilatéraux 
et une volonté de faire de la 
migration un levier de dévelop-
pement. Une stratégie saluée 
par la cheffe de mission de 
l’OIM en Algérie, Mme Lalini 
Veerassamy, qui a reconnu les 
« progrès significatifs réalisés « 
et la « stratégie nationale exem-
plaire de mobilisation des com-
pétences algériennes à l’étran-
ger «. Le secrétaire d’État a mis 
en exergue l’intérêt particulier 
que porte le président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, à la participation 
active de la communauté natio-
nale établie à l’étranger au 
développement du pays. Il a 

rappelé que cette dernière 
constitue « une partie intégran-
te de la société algérienne «, 
comme le consacre la Constitu-
tion. 
Qu’il s’agisse de leur engage-
ment historique durant la Révo-
lution de libération, de leur 
solidarité constante dans les 
moments difficiles ou de leur 
contribution actuelle à la crois-
sance économique, les Algé-
riens de l’étranger « n’ont 
jamais rompu le lien avec la 
mère patrie «, a affirmé M. 
Chaib. 
Aujourd’hui, la diaspora regor-
ge de compétences de haut 
niveau dans des domaines aussi 
variés que les technologies, la 
santé, l’ingénierie ou les 
sciences sociales. Le gouverne-
ment entend structurer et enca-
drer ces apports à travers un 
plan d’action clair, articulé 
autour de l’investissement, du 

transfert de savoir-faire et de 
l’échange d’expertises. 
Organisé sur deux jours à 
Alger, l’atelier réunit des 
experts nationaux et internatio-
naux, des représentants d’insti-
tutions publiques, de la société 
civile, ainsi que des membres 
influents de la diaspora. L’ob-
jectif affiché est de partager les 
meilleures pratiques en matière 
de gouvernance migratoire, 
mais aussi de co-construire des 
mécanismes de mobilisation 
efficaces et durables. 
Selon Mme Veerassamy, « le 
renforcement des liens avec les 
membres de la diaspora est 
essentiel pour atteindre les 
objectifs de développement 
national «. Elle a également 
souligné que l’expérience de 
l’OIM dans d’autres pays pour-
rait enrichir les dispositifs mis 
en place par l’Algérie.  

S. O. Brahim

GOUVERNANCE MIGRATOIRE 

L’Algérie, une référence 
régionale

En accueillant pour la première fois un atelier de haut niveau sur la participation de la communauté 
nationale à l’étranger aux efforts de développement, organisé en collaboration avec l’Organisation 
internationale pour les migrations (OIM), l’Algérie réaffirme son positionnement en tant qu’acteur 

central sur la scène migratoire régionale et internationale. Cet événement, ouvert hier à Alger, 
s’inscrit dans une dynamique nouvelle visant à structurer la contribution de la diaspora algérienne 

au développement du pays. 

Un acteur central. 
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PRÉSENTANT 
SES ATOUTS AU SITEV 
L’Algérie vise 4 millions 
de visiteurs en 2025 
A L’OCCASION d’une journée d’étude 
intitulée « L’innovation numérique dans 
le tourisme algérien : innover pour 
promouvoir l’authenticité », organisée 
hier dans le cadre du Salon international 
du tourisme et des voyages qui se tient à 
la Safex, la ministre du Tourisme et de 
l’Artisanat, Houria Meddahi, a présenté 
une feuille de route ambitieuse pour le 
secteur. Elle a fait savoir que selon les 
prévisions, l’Algérie table sur un nombre 
de visiteurs en hausse par rapport à 
l’année dernière. «D’ici à la fin de 2025, 
nous pourrions atteindre 4 millions de 
visiteurs», a-t-elle estimé 
Selon la ministre, l’Algérie a accueilli 
environ 3,5 millions de touristes en 
2024, dont 2,5 millions d’étrangers et un 
million de membres de la diaspora 
algérienne. Meddahi a attribué cette 
progression à une stratégie efficace, 
combinant actions de promotion ciblée 
et simplification des procédures 
administratives, en particulier 
l’instauration d’un visa pouvant être 
délivré à l’entrée même du sol algérien, 
soit au niveau de l’aéroport. «Ces 
facilités ont encouragé la venue des 
visiteurs étrangers, notamment ceux, 
nombreux d’ailleurs, qui ont choisi la 
destination du sud algérien». 
Le secteur touristique se révèle 
également dynamique sur le plan de 
l’emploi. Meddahi a souligné la création 
d’environ 450 000 emplois directs et 
indirects, et la contribution de 460 000 
artisans détenteurs de la carte 
professionnelle, générant environ 1,2 
million de postes liés à l’artisanat. Ces 
chiffres reflètent, selon elle, une forte 
intégration des acteurs locaux et de la 
diaspora dans la chaîne de valeur 
touristique. 
Meddahi a fait savoir que le ministère a 
engagé un plan de modernisation des 
procédures administratives et des 
services à travers la digitalisation. Elle a 
cité, dans ce sens, la simplification du 
système de délivrance des licences 
touristiques, la promotion numérique des 
destinations algériennes, ainsi que la 
création de plateformes intégrées pour la 
réservation en ligne associées à des 
solutions de paiement électronique 
sécurisé. Les établissements hôteliers et 
les acteurs du secteur adoptent des outils 
numériques unifiés qui permettent aux 
clients d’accéder, de comparer, de 
réserver et de payer facilement en ligne. 
L’objectif est de prolonger cette 
interconnexion avec des systèmes de 
paiement internationaux à moyen terme. 
Selon le ministre de l’Economie de la 
connaissance et des Start-up, 
Noureddine Ouadah, la participation 
active des jeunes entreprises innovantes, 
notamment les start-up, dans ce salon 
démontre la vigueur des compétences 
numériques algériennes. Il a également 
salué l’apport significatif de la diaspora 
dans l’élaboration de solutions 
technologiques destinées à renforcer 
l’attractivité touristique de l’Algérie. 
Avec une stratégie articulée autour de la 
promotion, la simplification 
administrative, l’innovation numérique 
et l’essor de la diaspora, l’Algérie 
affirme son ambition d’entrer 
durablement dans le cercle des 
destinations touristiques émergentes en 
Méditerranée. 

Hamid B.

BONNE nouvelle pour les profes-
sionnels de la filière de l’avicul-
ture. Ils sont désormais autorisés 
à exporter les œufs de consom-
mation à la faveur du quitus 
donné par le ministère du Com-
merce extérieur et de la Promo-
tion des exportations qui autorise 
désormais l’exportation de ce 
produit. Une mesure saluée par la 
Fédération nationale des avicul-
tures, selon laquelle le retour de 
l’exportation n’aura aucun 
impact sur la disponibilité de ce 
produit sur le marché national. 
Après un gel de près de quatre 
années dans l’objectif de 
répondre à la demande locale et à 
des prix accessibles, l’exporta-
tion des œufs de consommation 
est libérée. C’est ce qu’a annoncé 
hier la Fédération nationale des 
aviculteurs, saluant cette mesure, 
«résultat d’une coopération entre 
le ministère de l’Agriculture, du 
Développement rural et de la 
Pêche, de celui du Commerce 

extérieur et de la Promotion des 
exportations, de l’Union nationa-
le des agriculteurs algériens et de 
la Fédération nationale des avi-
culteurs». 
La Fédération, qui a salué l’octroi 
des autorisations d’exportation 
des œufs de consommation, a 
qualifié cette mesure «d’acquis 
qui va ouvrir les perspectives de 
vente au niveau des marchés 
extérieurs». Joint par téléphone, 
le président de la fédération, Ben-
chaïba Ali, a exprimé son soula-
gement de cette décision qui est 
«une bouffée d’oxygène pour les 
opérateurs». Selon lui, le retour à 
l’exportation de ce produit est 
vital, car «c’est ce qui est à même 
de garantir la pérennité de la pro-
duction et de l’activité». Cette 
mesure va, sans aucun doute, a-t-
il assuré, encourager les produc-
teurs à investir dans la filière. 
«Certains ont abandonné les 
extensions prévues en l’absence 
de débouchés à leur 

production», a-t-il signalé, affir-
mant que l’exportation se présen-
te comme une réelle alternative. 
Notant que cette décision inter-
vient en réponse à la demande 
formulée par la fédération des 
aviculteurs de libérer l’exporta-
tion de ce produit, qui a été sus-
pendue depuis la fin de la crise 
sanitaire du Covid-19 pour 
répondre à la demande locale à 
des prix accessibles, M. Benchaï-
ba a fait savoir que des marchés 
pour cette production existent 
déjà. 
«Nous avons des marchés en 
Libye, en Mauritanie, au Moyen-
Orient et au niveau de certains 
pays africains», a-t-il indiqué, 
rassurant sur le fait que les opéra-
tions d’exportation ne vont avoir 
aucun impact sur la disponibilité 
et les prix des œufs de consom-
mation sur le marché national. 
«C’est la surproduction qui sera 
orientée vers ces marchés», a-t-il 
précisé, réaffirmant que le retour 

de l’exportation va ouvrir la 
vision sur l’investissement et que 
certains opérateurs sont d’ores et 
déjà prêts à lancer des opérations 
d’exportation. 
Le président de la Fédération 
nationale des aviculteurs n’a pas 
manqué de souligner la place 
qu’occupe l’Algérie dans cette 
filière. «Nous sommes un pays 
leader en Afrique dans la produc-
tion avicole : œufs et viandes 
blanches et nous avons des prix 
parmi les plus réduits dans la 
région. Il faut préserver cet 
acquis», a affirmé M. Benchaïba, 
qui a néanmoins signalé le niveau 
des prix appliqués en Algérie. 
«Depuis fin 2024, on a enregistré 
une baisse des prix des œufs de 
consommation. Une plaque de 30 
unités est vendue entre 330 et 340 
DA au marché de gros. Un prix 
qui arrive à peine à couvrir les 
coûts de production», a-t-il souli-
gné.  

L. A. A.

L’EXPORTATION DES ŒUFS DE CONSOMMATION LIBÉRÉE 

Une bouffée d’oxygène pour 
les aviculteurs

La 24e édition du Salon international 
du tourisme et des voyages (SITEV) 
2025, dont le coup d’envoi a été 

donné avant-hier en fin de journée par la 
ministre du Tourisme et de l’Artisanat, 
Houria Meddahi, a été une occasion d’ex-
poser le potentiel touristique de l’Algérie et 
d’autres pays présents, à l’instar de la 
Chine. C’est surtout une opportunité d’évo-
quer les perspectives de développer les 
échanges sino-algériens, eu égard au grand 
potentiel dont disposent les deux pays dans 
ce domaine. C’est ce qui a été mis en avant 
par l’ambassadeur de Chine en Algérie, 
Dong Guangli, présent au stand chinois, 
visité par la ministre du Tourisme et la délé-
gation qui l’accompagnait. «L’Algérie dis-
pose d’un potentiel touristique riche et 
diversifié, avec un croisement de diverses 
cultures. Pour faire connaître ce potentiel, il 
est nécessaire de le promouvoir et de 

convaincre les potentiels touristes», a indi-
qué le diplomate dans sa déclaration au 
Jeune Indépendant, mettant également en 
avant les ressources touristiques «très 
riches» de son pays. Affirmant que la Chine 
participe depuis quatre ans au SITEV, le 
diplomate a souligné l’importance de ce 
genre de manifestations. «Elles nous per-
mettent d’échanger. On va travailler 
ensemble pour développer notre industrie 
touristique et la rendre plus prospère. C’est 
pour ça que nous participons à ce Salon du 
tourisme», a-t-il précisé, soulignant l’im-
portance d’un échange mutuel pour offrir 
une meilleure visibilité au potentiel touris-
tique. Selon Dong Guangli, cet échange 
favorisera sans aucun doute l’arrivée des 
touristes des deux pays. «Avec les efforts 
des uns et des autres, les échanges touris-
tiques s’amélioreront avec le temps», a noté 
l’ambassadeur, qui a fait part de la signatu-

re, à l’occasion du SITEV, d’un accord de 
coopération entre deux agences de voyage, 
algérienne et chinoise, pour concrétiser la 
coopération dans le domaine du tourisme. 
Des facilités sont accordées aux Algériens 
voulons se rendre en Chine, a indiqué l’am-
bassadeur, soulignant l’augmentation du 
nombre de demandeurs de visas. «On fera 
encore mieux dans le futur pour faciliter et 
améliorer notre service et, en même temps, 
accorder un accompagnement pour les per-
sonnes désirant se rendre en Chine», a assu-
ré l’ambassadeur, affirmant que les Chinois 
sont aussi accueillants que les Algériens. Il 
a, en outre, fait part du choix de plusieurs 
dizaines de touristes chinois de «passer la 
fête du printemps» en Algérie. Une occa-
sion qui a permis aussi de découvrir et d’ex-
plorer les atouts touristiques de l’Algérie. 

Lilia Ait Akli

ALGÉRIE - CHINE 

Le tourisme, l’autre segment 
de coopération

C’est dans le secteur du tourisme que l’Algérie et la Chine peuvent développer un autre terrain 
d’échange et de coopération, qui viendra ainsi s’ajouter à la panoplie des autres secteurs 

de collaboration qui lient déjà les deux pays. 

Le stand chinois 
au SITEV. 
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UN ÉTÉ SANS INTOXICATIONS  

L’affaire de tous 
Alors que les épisodes caniculaires se déploient de façon brutale, les risques d’intoxication alimentaire 
montent en flèche. Pour y faire face, le ministère du Commerce intérieur et de la Régulation du marché 
national a lancé une vaste opération de prévention dans le cadre de son programme national de lutte 

contre ce phénomène, sous le slogan « Ensemble pour un été sans intoxications alimentaires ». C’est ce 
qu’a indiqué hier un communiqué du ministère.

S
elon le communiqué, des brigades de 
contrôle sillonnent depuis plusieurs 
jours les wilayas du pays, en coordina-

tion avec les représentants des secteurs 
concernés, afin de sensibiliser aussi bien les 
consommateurs que les opérateurs écono-
miques, avec l’objectif de faire respecter les 
règles d’hygiène et de sécurité alimentaire, 
particulièrement dans les lieux sensibles 
comme les plages, restaurants, kiosques sai-
sonniers, commerces de boissons et de 
glaces. 
Il convient de souligner que chaque opéra-
tion de contrôle est accompagnée de recom-
mandations concrètes, communiquées direc-
tement aux citoyens. En parallèle, le minis-
tère les invite expressément à signaler toute 
infraction portant atteinte à leur santé ou à 
leur sécurité. 
« La période estivale est particulièrement 
propice aux intoxications alimentaires, sou-
vent dues à une mauvaise conservation, la 
préparation ou l’exposition anarchique des 
produits périssables », rappelle la même 
source. L’initiative vise donc à éveiller une 
conscience collective sur l’importance de 
comportements alimentaires responsables. 
La campagne ne se limite pas à des inspec-
tions. Elle repose sur une mobilisation géné-
rale, celle des institutions, de la Sûreté natio-
nale, de la Gendarmerie nationale, mais 
aussi, et surtout, des citoyens. 
« Le ministère souligne que ces actions pré-
ventives se poursuivront tout au long de la 
saison estivale, en coordination avec les dif-
férents secteurs concernés, dont la Sûreté et 
la Gendarmerie nationales, dans le but de 
garantir un été sûr et sans intoxications ali-
mentaires. Il appelle, par la même occasion, 
l’ensemble des citoyens et des opérateurs 
économiques à se mobiliser et à s’impliquer 
dans cet effort collectif pour préserver la 
santé publique », a fait savoir le communi-
qué. 
En bref, le ministère exhorte chacun à s’im-
pliquer activement en respectant les normes 
en vigueur, en adoptant de bons réflexes ali-
mentaires et en signalant toute infraction 
pouvant mettre la santé publique en danger. 
Ces actions préventives se poursuivront tout 
au long de la saison estivale. Les autorités 
assurent qu’elles ne relâcheront pas leurs 
efforts, convaincues que seule une mobilisa-
tion collective permettra de garantir un été 
sain et sans danger pour la santé. 
En outre, l’organisation algérienne de pro-
tection du consommateur APOCE estime 
qu’avec la montée des températures esti-

vales et l’augmentation de la fréquentation 
des restaurants durant les vacances, l’hygiè-
ne et la désinfection deviennent plus cru-
ciales que jamais. En effet, les environne-
ments chauds favorisent la prolifération des 
germes et des bactéries, rendant toute négli-
gence potentiellement dangereuse pour la 
santé publique. Selon l’organisation, une 
attention particulière doit être portée au net-
toyage rigoureux des cuisines, des ustensiles 
et des surfaces de restauration. Le moindre 
manquement peut entraîner des intoxications 
alimentaires ou la transmission de maladies. 
 Dans le même sillage, les vendeurs de fruits 
et légumes sont également appelés à renfor-
cer les mesures d’hygiène. L’APOCE rap-
pelle l’importance d’appliquer des normes 
rigoureuses afin de garantir la sécurité des 
consommateurs. 
Parmi les recommandations essentielles 
figurent une fois de plus le nettoyage et la 
désinfection minutieux des couteaux et 
autres ustensiles après chaque utilisation. 

Chaque morceau de fruit doit être emballé 
individuellement avant de passer au suivant. 
 Il est d’ailleurs conseillé d’éviter la vente de 
pastèques en tranches, plus exposées aux 
contaminations. L’APOCE insiste sur le fait 
que les vendeurs sont invités à veiller à la 
propreté constante de leur espace de travail 
et à procéder à une désinfection régulière 
des surfaces. La santé des clients étant une 
priorité absolue, un rappel est adressé à tous 
les commerçants du secteur pour faire preu-
ve de rigueur en matière d’hygiène. Selon 
l’organisation, des images circulant sur les 
réseaux sociaux montrent notamment cer-
tains vendeurs négligeant ces règles, illus-
trant ainsi les risques encourus. Pour les 
consommateurs, la prudence est de mise. 
Avant de consommer, l’organisation recom-
mande de vérifier la propreté des lieux. En 
cas d’anomalie constatée, il est possible de 
signaler tout manquement en composant le 
3311. 

Aouir Khalil 

PLAGES DE TIZI OUZOU 
Une mission d’inspection sur le terrain 

UNE COMMISSION   d’inspection dépê-
chée par le ministère de l’Intérieur et des 
Collectivités locales est arrivée hier à Tizi 
Ouzou pour évaluer l’état des plages de la 
wilaya. Cette mission, qui s’étend du 13 au 
15 juillet, vise à identifier les éventuels man-
quements dans la gestion des plages et à pro-
poser des mesures correctives appropriées. 
Inscrite dans le cadre du dispositif national 
de préparation de la saison estivale 2025, 
cette opération permet aux cadres centraux 
du ministère de constater sur le terrain les 
conditions d’accueil des estivants. Les ins-
pections ont débuté par les plages de la com-
mune d’Azeffoun. 
L’objectif principal est de s’assurer de la 
bonne application des directives gouverne-

mentales en matière de gestion des plages : 
gratuité d’accès, respect de la réglementa-
tion sur la location des parasols, tarification 
des services, sécurité des estivants, propreté, 
transport et hygiène alimentaire. 
Cette initiative s’inscrit dans un vaste pro-
gramme de contrôle lancé au niveau natio-
nal, impliquant une commission multisecto-
rielle active dans les 14 wilayas côtières du 
pays. Le gouvernement entend garantir à 
tous les citoyens un accès équitable aux 
plages, dans des conditions optimales de 
confort et de sécurité. 
La mission des inspecteurs vise également à 
vérifier que les estivants puissent profiter 
librement des plages, sans pression commer-
ciale ou contrainte, et que les prestations 

proposées soient conformes à la réglementa-
tion. 
Cependant, l’un des points faibles souvent 
relevés concerne l’incapacité des autorités 
locales à empêcher les baignades sur des 
plages non autorisées. C’est malheureuse-
ment sur ces zones non surveillées que se 
produisent la majorité des noyades. Deux 
décès par noyade ont d’ailleurs été enregis-
trés la semaine écoulée : un homme de 35 
ans et un autre de 47 ans. 
La sécurité en bord de mer reste donc une 
responsabilité partagée entre les pouvoirs 
publics et les estivants eux-mêmes. La vigi-
lance individuelle reste essentielle pour évi-
ter de nouveaux drames. 

Saïd Tissegouine 

RENFORCEMENT 
SÉCURITAIRE À 
BLIDA 
Deux nouvelles 
structures de police 
inaugurées 
DANS LE CADRE  des célébrations 
du 63ᵉ anniversaire de l’Indépen-
dance, deux nouvelles structures 
opérationnelles de police ont été 
inaugurées dans la wilaya de Blida. 
L’initiative vise à renforcer la sécu-
rité des citoyens, lutter contre 
toutes les formes de criminalité et 
accompagner l’expansion urbaine 
par une présence policière accrue. 
C’est à ce titre que Tidjani Zerouk, 
directeur des Renseignements géné-
raux de la Sûreté nationale 
(DGSN), représentant du directeur 
général, Ali Badaoui, a procédé 
dimanche à l’inauguration officielle 
de ces infrastructures. Cette visite 
s’inscrit dans le cadre des déplace-
ments de terrain menés régulière-
ment par la DGSN à travers les dif-
férentes wilayas du pays. 
Accompagné du wali de Blida, Bra-
him Ouchen, du président de l’As-
semblée populaire de wilaya 
(APW) ainsi que de plusieurs auto-
rités locales, civiles, militaires et 
judiciaires, M. Zerouk a entamé sa 
visite par la commune de Meftah, 
où il a inauguré une nouvelle sûreté 
urbaine au niveau du pôle résiden-
tiel de Haouch Errih. Cette nouvel-
le structure est considérée comme 
un jalon supplémentaire dans le 
processus de renforcement de la 
sécurité dans cette zone récemment 
urbanisée, où résident aujourd’hui 
des milliers de citoyens. 
Sur place, le représentant du DGSN 
a reçu des explications techniques 
sur les capacités et équipements de 
la nouvelle unité avant d’en inspec-
ter les différents services. Il a 
notamment insisté sur l’importance 
de l’accueil des citoyens et la 
nécessité de répondre efficacement 
à leurs préoccupations, soulignant 
que la qualité du service public 
repose aussi sur la proximité et la 
communication avec la population. 
Il a également visité les salles de 
garde à vue, où il a rappelé avec 
fermeté l’obligation de respecter les 
droits fondamentaux des personnes 
placées sous ce régime, en confor-
mité avec le Code de procédure 
pénale. Il a donné des instructions 
strictes pour garantir que les 
normes juridiques et humaines 
soient scrupuleusement appliquées. 
Le second temps fort de cette visite 
s’est déroulé à l’ouest du chef-lieu 
de wilaya, dans la localité de 
Bouarfa, où une nouvelle sûreté 
urbaine a été inaugurée dans le 
quartier Hay Driouche 2. Cette 
infrastructure, entièrement équipée, 
est destinée à répondre aux besoins 
sécuritaires d’une population de 
plus de 16 000 habitants. 
« L’inauguration de ces deux nou-
velles structures s’inscrit dans une 
stratégie globale visant à renforcer 
la couverture sécuritaire de la 
wilaya et à répondre aux attentes 
des citoyens en matière de tran-
quillité publique », a déclaré la 
chargée de communication de la 
sûreté de wilaya à la presse. Elle a 
également précisé que ces installa-
tions s’ajoutent à une série d’autres 
unités récemment mises en service 
à travers la région. 
Par cette démarche, la DGSN 
confirme sa volonté d’adapter en 
continu ses dispositifs de sécurité 
aux nouvelles réalités démogra-
phiques et urbaines du pays, tout en 
consolidant les liens de confiance 
entre la police et la population. 

T. Bouhamidi  

Une vaste opération de prévention. 
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ESPAGNE  

Appels au calme après une 
deuxième nuit d’émeutes 

anti-immigrés 
Des affrontements se sont produits près de Murcie après la violente agression en pleine rue mercredi 
d’un habitant de 68 ans qui dit avoir été attaqué par trois jeunes d’origine nord-africaine sans motif 

apparent

A
près une deuxième nuit d’émeutes 
anti-immigrés dans la ville de Torre 
Pacheco, près de Murcie (sud-est de 

l’Espagne), les autorités ont lancé ce 
dimanche un appel au calme, condamnant 
les violences qui font suite à l’agression 
d’un retraité par trois jeunes, actuelle-
ment recherchés par la police.  « Torre 
Pacheco doit retrouver la normalité. […] 
Je comprends la frustration, mais rien ne 
justifie la violence », a écrit dans un mes-
sage sur X le président conservateur de la 
région de Murcie, Fernando Lopez Miras, 
en assurant que l’agression subie par ce 
retraité ne resterait « pas impunie ». 
 « J’appelle les habitants au calme, à la 
tranquillité », a insisté à la télévision 
publique RTVE le maire de la ville, Pedro 
Angel Roca Ternel, membre lui aussi du 
Parti populaire (PP, conservateur), en 
appelant à ne pas confondre les « délin-
quants » avec l’ensemble de la population 
immigrée, venue « pour travailler ». 

Ces appels surviennent alors que Torre 
Pacheco, ville de 36.000 habitants située 
sur la côte méditerranéenne, a connu dans 
la nuit de samedi à dimanche une deuxiè-
me nuit consécutive d’émeutes, avec des 
affrontements qui ont fait plusieurs bles-
sés, selon la préfecture. 
D’après le quotidien La Opinión de Mur-
cia, plusieurs groupes de personnes ont 
parcouru les rues de la commune avec des 
bâtons à la recherche de personnes d’ori-
gine étrangère, malgré le déploiement 
d’un important dispositif policier. Au 
moins une personne a été interpellée, 
selon la préfecture. 
Ces affrontements se sont produits après 
la violente agression en pleine rue, mer-
credi à l’aube, d’un habitant de 68 ans. Ce 
retraité, prénommé Domingo, a raconté à 
des médias espagnols, le visage tuméfié, 
avoir été attaqué par trois jeunes d’origi-
ne nord-africaine sans motif apparent. 
Cette agression, filmée et dont la vidéo a 

été mise en ligne sur les réseaux sociaux, 
a poussé la mairie à organiser un rassem-
blement vendredi après-midi. Cette mani-
festation, qui se voulait pacifique, a dégé-
néré en raison de la présence de groupes 
d’extrême droite qui ont diffusé des slo-
gans anti-immigrés, selon les autorités. 
L’un d’eux, baptisé « Deport them now » 
(« Déportez-les maintenant »), a ainsi 
appelé sur Telegram à une « chasse » aux 
personnes d’origine nord-africaine. « Si 
les autres Maghrébins de la commune ne 
collaborent pas à l’identification des cou-
pables, ils deviendront automatiquement 
coupables et devront payer », a-t-il écrit. 
Dans un message sur le réseau social 
Bluesky, la ministre de la Jeunesse Sira 
Rego, membre du parti d’extrême gauche 
Sumar, a condamné « fermement les per-
sécutions racistes contre les personnes 
migrantes à Torre Pacheco », mettant en 
cause le rôle de « l’ultradroite » dans ces 
émeutes. R. I. 

CALIFORNIE 
Mort d’un ouvrier agricole 
blessé lors d’une 
intervention de la police de 
l’immigration 

LA MORT  de Jaime Alanis illustre la bru-
talité des récentes opérations anti-immigra-
tion ordonnées par les autorités fédérales 
américaines à Los Angeles et dans sa 
région. 
Des soldats de la garde nationale américai-
ne bloquent des manifestants lors d’un raid 
policier dans une ferme de cannabis près de 
Camarillo (Californie), le 10 juillet 2025. 
MARIO TAMA/AFP 
Un ouvrier agricole grièvement blessé lors 
d’une descente de la police de l’immigra-
tion dans des fermes légales de cannabis, 
cette semaine près de Los Angeles, est 
mort, a annoncé sa famille, samedi 
12 juillet. 
Lors des raids de jeudi, menés dans le 
cadre de la campagne de répression de 
l’immigration illégale lancée par l’adminis-
tration de Donald Trump, quelque 200 per-
sonnes avaient été arrêtées et des affronte-
ments ont opposé agents et manifestants. 
La famille de l’ouvrier avait lancé une page 
sur la plateforme de collecte de fonds 
GoFundMe, pour soutenir ses proches au 
Mexique. Samedi, cette page a publié une 
mise à jour pour annoncer que l’ouvrier, 
Jaime Alanis, était « mort ». 
Lors de l’opération de police qui a eu lieu 
dans le comté de Ventura, à un peu plus 
d’une heure de route de Los Angeles, 
l’homme avait été pourchassé par les 
agents de l’immigration, a précisé la famil-
le. 
« Mon oncle Jaime était juste un agricul-
teur innocent et travailleur », a écrit un 
membre de sa famille sur la page de collec-
te de fonds. « Il a été poursuivi par des 
agents de la police de l’immigration, et on 
nous a dit qu’il était tombé de [9 mètres] », 
précise-t-il en décrivant ses blessures 
comme « catastrophiques ». 
L’ouvrier « n’a jamais été détenu » par les 
policiers, avait assuré précédemment à 
l’Agence France-Presse (AFP) Tricia 
McLaughlin, une porte-parole du ministère 
de la sécurité intérieure américain. « Bien 
qu’il n’était pas poursuivi par les forces de 
l’ordre, cet homme a grimpé sur le toit 
d’une serre et a fait une chute de 
9 mètres », a-t-elle ajouté, en précisant que 
les policiers « ont immédiatement appelé 
une ambulance ». 
Selon le ministère, 200 personnes sans 
papiers ont été arrêtées lors des descentes 
dans les localités de Carpinteria et Cama-
rillo jeudi, et dix enfants ont été sauvés 
« d’une exploitation potentielle, du travail 
forcé et du trafic d’êtres humains ». 
La société Glass House Brands, propriétai-
re des fermes, a déclaré dans un communi-
qué n’avoir « jamais sciemment enfreint les 
pratiques d’embauche applicables et ne pas 
employer de mineurs ». 
Le ministère a déclaré que plus de 500 
« émeutiers » avaient tenté de perturber 
l’opération et que quatre citoyens améri-
cains étaient accusés d’avoir agressé ou 
résisté aux agents. 
Les images des médias locaux ont montré 
des agents de l’immigration masqués, en 
tenue antiémeute, disperser des dizaines de 
protestataires avec du gaz lacrymogène, et 
certains manifestants jeter des projectiles 
sur les voitures de police. 
Sur place, Aaron Fuentes, un superviseur 
qui travaille pour Glass House depuis deux 
ans, a raconté avoir vu des dizaines de 
fourgons de la police de l’immigration 
débarquer jeudi. « Ils ont identifié les per-
sonnes pour vérifier si elles avaient des 
papiers ou non, puis ils les ont fait monter 
une par une dans les camionnettes, a-t-il 
expliqué. Je n’ai pas vu toute l’opération, 
mais il y a eu de la violence, des mauvais 
traitements. » 
Cette intervention risque de raviver les ten-
sions, un mois après les manifestations à 
Los Angeles contre la politique migratoire 
de Donald Trump, qui ont parfois dégénéré 
en violences. R. I.

DROITS DE DOUANE AVEC LES ETATS-UNIS 

L’UE va prolonger jusqu’en août la 
suspension des contre-mesures tarifaires 

CETTE  annonce intervient alors que le 
président américain a annoncé samedi 
l’imposition de droits de douane de 30 % 
pour l’Union européenne à partir du 
1ᵉʳ août. 
La présidente de la Commission euro-
péenne, Ursula von der Leyen, a déclaré 
dimanche 13 juillet que Bruxelles allait 
prolonger la suspension des contre-
mesures aux droits de douane américains 
sur l’acier et l’aluminium, alors que 
l’Union européenne (UE) cherche un 
accord pour éviter une taxe de 30 % sur 
tous ses produits. 
« Les Etats-Unis nous ont envoyé une 
lettre avec des mesures qui entreraient en 
vigueur sauf s’il y a une solution négo-
ciée, c’est pourquoi nous prolongerons 
également la suspension de nos contre-

mesures jusqu’au début du mois d’août », 
a déclaré Mme von der Leyen, tandis que 
la suspension de ces représailles aux 
droits de douane américains sur l’acier et 
l’aluminium devait expirer dans la nuit de 
lundi à mardi. Pour Ursula von der Leyen, 
l’UE a « toujours été très claire sur le fait 
[qu’elle préfère] une solution négociée. 
Cela reste le cas, et nous utiliserons le 
temps dont nous disposons maintenant 
jusqu’au 1er août ». 
Bruxelles a préparé des droits de douane 
sur des produits américains d’une valeur 
d’environ 21 milliards d’euros, en répon-
se aux droits de douane de 25 % imposés 
par le président américain, Donald 
Trump, sur les importations d’acier et 
d’aluminium plus tôt cette année. Mais 
elle a annoncé en avril suspendre ces 

mesures pour laisser la place à un accord 
commercial plus large avec l’administra-
tion Trump. Le président américain a 
annoncé samedi une surtaxe douanière de 
30 % pour l’Union européenne et le 
Mexique. Ces droits de douane entreront 
en vigueur le 1er août, a précisé le mil-
liardaire républicain dans des lettres dis-
tinctes publiées sur sa plateforme Truth 
Social. L’Europe avait réagi en critiquant 
cette décision, tout en se disant toujours 
prête à continuer à travailler sur un 
accord. « Nous prendrons toutes les 
mesures nécessaires pour sauvegarder les 
intérêts de l’UE, y compris l’adoption de 
contre-mesures proportionnées si cela 
s’avère nécessaire », avait tout de même 
prévenu la présidente de la Commission 
européenne. R. I. 
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VACANCE ENSOLEILLÉ À ORAN ET TLEMCEN 

140 enfants de la diaspora reçus 
Dans le cadre de la saison de l’été les wilayas d’Oran et Tlemcen, ont accueilli, samedi, 140 enfants de la diaspora, pour qu’ils goûtent 

aux vacances ensoleillés de l’Algérie, d’une part et d’autre part, renforcé les liens avec leur pays d’origine. L’opération est effectuée 
dans le cadre d’une initiative du ministère de la Jeunesse et de la Mosquée de Paris (France).

U
n groupe composé de 51 enfants 
issus de la communauté nationale 
résidant à l’étranger est arrivé, same-

di soir à l’aéroport international d’Oran, 
Ahmed Ben Bella, pour passer leurs 
vacances d’été. 
Ces enfants, venus de Paris (France) et 
accompagnés de sept encadrants affiliés à 
la Mosquée de Paris, ont été accueillis par 
le wali d’Oran, Samir Chibani, ainsi que 
par les autorités locales. Ils séjourneront 
pendant environ deux semaines dans un 
camp d’été à Cap Falcon (daïra d’Aïn El-
Turck), présenté comme un camp modèle 
en raison de ses nombreuses infrastruc-
tures, selon les explications fournies sur 
place. 
Le directeur local de la Jeunesse et des 
Sports, Adel Tadjrar, a indiqué à la presse 
que « cette initiative vise à renforcer les 
liens culturels entre les jeunes de la dia-
spora algérienne et leur pays, en leur 
offrant un cadre de détente et de décou-
verte à travers des activités récréatives, 
éducatives et sportives variées ». 
De son côté, le chef de la délégation, 
Hocine Khiter, a précisé que ce camp 
s’inscrit dans le cadre d’un programme 
éducatif et culturel financé par l’Etat algé-
rien. Il a ajouté que les enfants bénéfi-
ciaires, filles et garçons âgés de 9 à 15 ans, 
viennent de Paris et de sa banlieue. 
Un autre groupe de 117 enfants de la com-
munauté algérienne résidant à l’étranger 
est attendu dans la soirée à l’aéroport 
d’Oran pour passer leurs vacances dans un 
camp d’été dans la wilaya de Mostaga-
nem. 
La wilaya d’Oran accueillera, dans le 
cadre de cette initiative qui se poursuivra 
jusqu’à la fin du mois d’août, quatre 
groupes, soit plus de 200 enfants, qui pas-
seront chacun 15 jours au camp d’été de 
Cap Falcon, selon les précisions données 
sur place. 
Par ailleurs, dans le même contexte, la 
wilaya de Tlemcen a accueilli 89 enfants 
issus de la communauté nationale résidant 
en France. Arrivés samedi en fin de jour-

née à l’aéroport Messali El Hadj, ces 
enfants passeront les vacances d’été dans 
le cadre d’une initiative du ministère de la 
Jeunesse et de la Mosquée de Paris (Fran-
ce), conformément aux orientations des 
hautes autorités du pays. 
Ces enfants, accompagnés de leurs enca-
drants et venus de plusieurs villes fran-
çaises, ont été accueillis par les autorités 
locales des wilayas de Tlemcen et Aïn 
Temouchent, ainsi que par des représen-

tants de la direction de la Jeunesse et des 
Sports de Tlemcen. Ils ont ensuite pris la 
route vers la ville côtière de Beni Saf (Aïn 
Temouchent) pour participer à un camp 
d’été. Pour ce faire, un riche programme 
varié a été élaboré pour ce camp, qui dure-
ra dix jours. Il comprend des ateliers et 
des activités récréatives, éducatives et tou-
ristiques, visant à renforcer les liens des 
enfants de la diaspora avec leur pays 
d’origine, à leur faire découvrir l’histoire 

de l’Algérie, et à leur permettre de visiter 
divers sites historiques et archéologiques, 
selon la direction de la jeunesse et des 
sports. Certains enfants bénéficiaires de 
cette initiative ont exprimé, dans des 
déclarations à l’APS, leur joie d’être 
venus en Algérie, et ont manifesté leur 
enthousiasme à participer au camp, à 
découvrir son ambiance et à visiter les dif-
férents sites historiques et touristiques de 
la région. Amel Saïdi

PARC DE LOISIRS DE TESSALA LAND DE SIDI BEL-ABBES 

Forte engouement des visiteurs enregistré
LE PARC  de loisirs, Tessala Land, 
récemment inauguré au niveau du lac Sidi 
M’hamed Benali à l’est de Sidi Bel-
Abbes, connaît une forte affluence de 
visiteurs, notamment des familles prove-
nant de différentes communes de la 
wilaya. 
Ce nouvel espace récréatif, ouvert dans le 
cadre du programme mis en place par les 
services de la wilaya de Sidi Bel-Abbes à 
l’occasion de la célébration du 63e anni-
versaire du recouvrement de la souverai-
neté nationale, attire un grand nombre de 
citoyens, notamment durant les week-
ends. 
Le wali de Sidi Bel-Abbes, Kamel Hadji, 
a souligné, lors de l’inauguration du parc, 
l’importance de ce site dans le renforce-
ment des infrastructures touristiques et de 
loisirs au niveau de la wilaya. Il a précisé 
que ce projet s’inscrit dans la stratégie 
nationale visant à valoriser les ressources 
naturelles et environnementales et à les 
transformer en leviers de développement 
local. 
De son côté, la directrice de l’environne-
ment de la wilaya, Safia Djaber, a expli-

qué que la création de «Tessala Land» au 
niveau du lac s’inscrit dans une vision 
écologique durable visant à valoriser les 
zones humides d’intérêt écologique. Elle 
a souligné que ce lac est appelé à jouer un 
rôle important dans les projets de sensibi-
lisation à l’environnement et de tourisme 
écologique. 
Pour sa part, Zouaoui Lagraâ, chef de ser-
vice à l’établissement public de gestion 
urbaine de la wilaya, a indiqué que le 
parc a été aménagé selon des normes 

environnementales strictes assurant la 
protection de la biodiversité locale. Il a 
ajouté que le site comprend des espaces 
verts, des jeux pour enfants, des aires de 
repos, des points d’observation environ-
nementale, ainsi que 14 locaux de ser-
vices. Des équipes de maintenance et 
d’accompagnement assurent un encadre-
ment quotidien pour garantir le confort 
des visiteurs et la préservation de l’envi-
ronnement. De nombreux citoyens se sont 
dits satisfaits de l’ouverture de ce site 

naturel enchanteur, saluant la beauté et 
l’organisation du lieu, ainsi que son rôle 
dans la dynamisation du tourisme local, 
en particulier durant la saison estivale. 
A noter que le lac de Sidi M’hamed 
Benali fait partie des sites naturels les 
plus attrayants de la région. Ces dernières 
années, il a bénéficié d’un intérêt crois-
sant de la part des autorités locales pour 
son aménagement et sa valorisation à des 
fins touristiques et écologiques durables. 

R. R.

MAINTENANCE DE 40 KM DU CW-3 DE BORDJ BADJI-MOKHTAR 

Le projet réceptionné prochainement
VISANT L’AMÉLIORATION  de la fluidité de la circulation, le 
projet de maintenance d’un tronçon de 40 km du chemin de wilaya 
CW-3, reliant les wilayas de Bordj Badji Mokhtar et de Taman-
rasset, sera réceptionné avant la fin de l’année en cours. C’est ce 
qu’a indiqué, hier, la direction des Travaux publics (DTP). 
L’opération constitue une première tranche d’un projet de mainte-
nance de 80 km de cet important axe routier, pour lequel est alloué 
un financement de 900 millions DA, a précisé le DTP de Bordj 
Badji-Mokhtar, Mohamed Lamine Adjal.  Ce projet, pour lequel 

un délai de réalisation de six mois a été fixé, contribuera à l’amé-
lioration de la fluidité de la circulation et du transport de mar-
chandises entre ces deux wilayas de l’extrême Sud, et ne manque-
ra pas d’insuffler une dynamique à l’action de développement 
local, a-t-il souligné. En effet, cet axe routier traverse plusieurs 
régions importantes, à l’instar de celle de Silet, enregistre une den-
sité de circulation et est, ainsi, appelé à faciliter l’activité com-
merciale et le transport de voyageurs dans cette région frontalière 
a conclu M.Adjal. R. R.
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7E FESTIVAL ALGÉ’RIRE  

La scène locale s’empare des 
projecteurs 

Le Festival Algé’Rire revient à Alger pour sa 7e édition, du 17 au 19 juillet, entre l’Opéra Boualem-Bessaïh 
et le Théâtre national Mahieddine-Bachtarzi (TNA). Trois jours placés sous le signe de l’humour et de la 

découverte, avec une programmation qui fait la part belle aux jeunes humoristes et aux figures phares du 
stand-up. Fidèle à son ambition, le festival mettra une fois de plus à l’honneur une scène locale 

dynamique, plurielle et en pleine éclosion. 

P
résents lors de la conférence de presse 
organisée hier au TNA, Tarik Ouhadj, 
directeur de Broshing Events, et Adlane 

Messelem, directeur artistique du festival, 
ont dévoilé les grandes lignes de cette édi-
tion. L’accent est clairement mis sur la scène 
locale et la diversité des styles. « L’objectif 
est de recréer une vraie scène humoristique 
algérienne », a déclaré Tarik Ouhadj. Et 
d’ajouter que « on veut donner leur chance à 
des artistes qu’on ne voit que sur écran, ou 
que le public découvrira sur scène ». 
Cette année, dix comédiens ont été sélec-
tionnés parmi une centaine de candidatures, 
un choix que les organisateurs assument 
pleinement. « Le festival est aussi un trem-
plin pour les jeunes talents. On veut qu’il 
devienne leur scène, leur événement », ajou-
te-t-il. 
Le travail ne se limite pas à ces trois jours de 
festivités. Le festival s’appuie sur un réseau 
de comedy clubs actifs toute l’année, trois à 
Alger, deux à Oran, et bientôt à Constantine, 
Annaba et Tlemcen. Un maillage qui, selon 
les organisateurs, permet de former et faire 
émerger une nouvelle génération de stand-
uppe.rs algériens, issus de tous horizons. 
Adlane Messelem souligne de son côté une 
évolution notable dans la ligne artistique du 
festival. « Nous avons pris une vraie orien-
tation algérienne. Nous avons vu grandir 
certains artistes que nous avons accompa-
gnés, formés à travers des ateliers et master 
class. Aujourd’hui, ils montent sur scène, 
devant un vrai public. C’est une fierté », a-t-
il confié. 
Interrogé par Le Jeune Indépendant sur la 
place des femmes dans le stand-up, Tarik 
Ouhadj reconnaît une présence encore mar-
ginale, sans pour autant vouloir instaurer de 

quotas : « C’est un constat. Il y a encore des 
freins sociaux et culturels. Mais les humo-
ristes féminines présentes le sont avant tout 
par leur talent et leur travail ». 
Le festival accueillera deux spectacles par 
soir au TNA, à 18h et 20h30, avec une pro-
grammation mêlant têtes d’affiche et jeunes 
talents. Le public pourra retrouver notam-
ment Juste Inès, Fares Barket, Khalifa 
BMK, Krimo Derradji, Samy Gougam, 

Mouaadh Bennaceur, ainsi que des figures 
de renom telles que Charly Nyobe, Abdelka-
der Secteur, Merwane Benlazar, Nadège 100 
Gêne, avec la participation exceptionnelle 
de Khaled Benaïssa et Hichem Jil FM en 
tant que guests.  
Les billets sont proposés entre 2000 et 3000 
DA à l’Opéra d’Alger, et à 1500 DA au 
TNA, selon la catégorie. 

Meriem Djouder

FESTIVAL CULTUREL 
INTERNATIONAL DE 
DANSE POPULAIRE 
L’exposition de 
produits artisanaux 
séduit les troupes 
étrangères 
L’EXPOSITION  de produits arti-
sanaux, organisée dans le hall du 
Planétarium, au centre-ville de 
Sidi Bel-Abbes, en marge de la 
15e édition du Festival culturel 
international de danse populaire, 
connaît un grand engouement 
chez les visiteurs, notamment des 
troupes participantes à cet événe-
ment culturel, qui ont manifesté 
un vif intérêt pour les articles du 
patrimoine et de l’artisanat expo-
sés. 
Cet espace, qui réunit des dizaines 
d’artisans venus de diverses 
wilayas du pays, a vu défiler de 
nombreux membres des troupes 
nationales et étrangères. 
Les hôtes de la capitale de la 
Mekerra ont exploré les différents 
stands de l’exposition, qui vise à 
valoriser le produit artisanal algé-
rien et à mettre en lumière les 
talents des artisans dans divers 
domaines, notamment le tissage, 
la poterie, la sculpture sur bois, 
les bijoux traditionnels et les 
tapis. 
Plusieurs exposants ont déclaré à 
l’APS que ce Festival constitue 
une opportunité importante pour 
promouvoir leurs produits et 
échanger les savoir-faire entre 
artisans de différentes régions du 
pays, soulignant l’importance de 
telles manifestations culturelles 
dans la valorisation de la créativi-
té locale. 
Les visiteurs, notamment les 
troupes étrangères, ont salué la 
qualité et la diversité des produits 
exposés, soulignant que ce type 
d’espace apporte une dimension 
culturelle et économique au Festi-
val et contribue à rapprocher les 
jeunes générations de leur patri-
moine matériel et immatériel. 
A ce propos, une représentante de 
la troupe de danse italienne a 
exprimé son émerveillement face 
à la beauté des bijoux tradition-
nels et aux détails de la broderie 
artisanale, estimant que «chaque 
pièce porte une âme artistique et 
une histoire racontée à travers les 
fils et les couleurs sur l’authentici-
té de la culture algérienne». 
De son côté, un membre de la 
délégation chinoise a salué la 
grande maîtrise des artisans algé-
riens, estimant que «l’artisanat 
représente une richesse culturelle 
précieuse», tandis qu’une repré-
sentante de la délégation espagno-
le a loué la diversité de l’artisanat 
algérien, reflet d’une profonde 
richesse civilisationnelle. 
A noter que les activités du Festi-
val culturel international de danse 
populaire se poursuivent, jusqu’à 
demain lundi, sous le slogan 
«L’Algérie, passerelle de ren-
contres et de paix dans le monde», 
avec la participation de troupes 
folkloriques venues de Palestine, 
Egypte, Pologne, Slovaquie, 
Ghana, Espagne, Italie, Turquie et 
de Chine, ainsi que de 14 troupes 
issues des wilayas de Tamanras-
set, Tizi-Ouzou, Constantine, 
Ghardaïa, Setif et Sidi Bel-Abbes. 
L’événement, organisé sous le 
patronage du ministère de la Cul-
ture et des Arts, est supervisé par 
le wali de Sidi Bel-Abbes, en 
coordination avec les Assemblées 
populaires de wilaya et des com-
munes. R. C. 

LE FILM «DOUNIA» PRÉSENTÉ EN AVANT-PREMIÈRE À ALGER   

Le choc des générations à l’écran
LE LONG MÉTRAGE  de fiction «Dounia» de Rim Laredj, qui explo-
re les conflits intergénérationnels et la possibilité de conciliation 
entre tradition et modernité, a été projeté samedi soir à Alger, devant 
un public nombreux. 
Accueilli à la Cinémathèque d’Alger, le film produit par «Nissou  
Production» et le Centre algérien de développement du cinéma 
(CADC), dresse le portrait pluriel de l’Algérie contemporaine. 
A travers plusieurs histoires qui s’entrecroisent, monté sur un scéna-
rio de Afifa Maalam, le film de 90 minutes met en scène l’histoire de 
Rahim (Abderahmane Djalti), symbole du raï, qui revient en Algérie, 
après une longue absence, dans l’espoir de s’y réinstaller. 
«Dounia» suit le retour au pays de Rahim, avec son fils Rayan (Was-
sim Belarbi), qui ouvre la voie à un dialogue entre deux générations: 
le père accablé par les souvenirs et les blessures du passé, et le fils -
né et élevé ailleurs-, porteur de visions et de rêves différents. 
A travers cette relation, oscillant entre éloignement et rapproche-
ment, le film explore les rapports sociaux en mettant le doigt sur les 
«mésententes familiales» et les conflits entre amis et voisins qui 
rythment la vie sociale. 
Avec une narration linéaire, qui force l’attention du spectateur, 
«Dounia» est conçu dans une vision scénaristique, typique de la 
structure du téléfilm avec une esthétique visuelle mettant en valeur 
la topographie de la ville d’Alger et ses personnages. 
Pour sa deuxième fiction, la réalisatrice qui a choisi «délibérément» 
d’adopter le format du téléfilm, explique qu’elle «a calibré son film 
pour qu’il puisse aller dans le petit écran» pour lui donner, a-t-elle 
dit, une «grande visibilité» à travers la télévision. 
Ce choix, a-t-elle justifié, a été déterminé par «le manque de 
moyens», notamment financiers, indispensables, selon elle, pour 
faire un «film cinématographique». 
Point fort du film, le casting a réuni une pléiade d’acteurs, entre 

anciens et nouveaux talents, en partageant la scène dans une combi-
naison «aboutie» qui a permis d’apporter une dynamique intergéné-
rationnelle et illustrer parfaitement le «dialogue entre deux généra-
tions», axe principal du récit. 
En plus des figures connues du cinéma et de la télévision à l’image 
de Bahia Rachedi, Farida Krim, Khadidja Mezini, Aziz Boukerouni 
ou encore et Abdelhamid Benmesbah, le casting inclut également de 
jeunes talents comme Abdelkader Slimani, Kenza Moussous et Was-
sim Belarbi, qui ont brillamment incarné leurs rôles respectifs 
Sur un fond musical vibrant où le raï devient un personnage à part 
entière à travers l’histoire de l’artiste Djalti, «Dounia» dresse le por-
trait de l’Algérie contemporaine avec ses ambitions, en mettant en 
scène des histoires humaines connectées les unes aux autres «, a rele-
vé la réalisatrice à l’issue de la projection. 

R. C.
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LIGUE 1 MOBILIS 

JSK : Zinnbauer veut un axial, 
un milieu relayeur et un buteur 

En pleine période de mercato estival, la JSK s’active en coulisses pour préparer du mieux la saison 
2025/2026. L’entraîneur principal du club, l’Allemand Josef Zinnbauer, a tenu une importante réunion en 

visioconférence avec les principaux responsables du club. 

U
ne réunion stratégique qui a permis de 
tracer les grandes lignes du projet spor-
tif à court et moyen terme, avec des 

décisions cruciales à la clé. Au cœur de cette 
réunion de travail, la question du mercato 
estival a occupé une place centrale. Zinn-
bauer, qui a suivi de près les performances 
des joueurs durant la seconde moitié de la 
saison écoulée, a partagé ses recommanda-
tions sur les profils à recruter. Il aurait insis-
té sur le besoin de renforcer plusieurs com-
partiments du jeu, notamment le secteur 
offensif. Un avant-centre expérimenté, un 
milieu relayeur créatif ainsi qu’un défenseur 
axial polyvalent figurent en tête de liste des 
priorités du technicien allemand. En parallè-
le, la direction a aussi abordé le dossier des 
joueurs à libérer. Plusieurs éléments, en 
manque de rendement ou n’entrant plus dans 
les plans de l’entraîneur, devraient être invi-
tés à se trouver un nouveau point de chute. 
Zinnbauer a demandé à ce que la décision 
soit prise rapidement afin d’éviter toute sur-
charge de l’effectif durant le stage de prépa-
ration. Les noms des joueurs concernés 
n’ont pas filtré, mais il semblerait que 
quelques cadres soient sur la sellette. L’autre 
sujet abordé lors de la réunion concerne la 
préparation estivale.  
Josef Zinnbauer a présenté un programme de 
préparation à Tizi Ouzou et aussi durant le 
stage de préparation que la JSK effectuera en 
Turquie. Le staff technique souhaite aussi 
programmer plusieurs matchs amicaux de 
haut niveau pour jauger l’état de forme de 
l’effectif et intégrer progressivement les 
nouvelles recrues Du côté de la direction, 
cette réunion a été jugée constructive. Les 
responsables présents ont apprécié l’ap-
proche méthodique et les exigences claires 

du technicien allemand, qui entend bâtir une 
équipe compétitive et ambitieuse.  
Les responsables de la JSK sont décidés à 
mettre tous les moyens nécessaires à la dis-
position du staff afin de permettre au club de 
viser haut cette saison, notamment en cham-
pionnat et en Ligue des champions africaine. 
Le moins que l’on puisse dire, c’est que les 

prochains jours seront décisifs, notamment 
pour finaliser avec les joueurs ciblés, à libé-
rer les éléments qui n’ont pas pu s’imposer 
et lancer la pré-saison sur de bonnes bases. 
Les supporters, eux, attendent avec impa-
tience les premiers mouvements et espèrent 
voir leur équipe viser plus haut en 
2025/2026

CS CONSTANTINE   

Ameur Mansoul nommé directeur sportif, 
Adlène Gueriche renforce le staff administratif

LA DIRECTION  du Club Sportif Constantinois (CSC) évoluant en 
ligue professionnelle 1 de football, a annoncé samedi la nomination 
de Ameur Mansoul au poste de directeur  
sportif, en remplacement de Mohamed Ghoualmi, qui a récemment 
présenté sa démission, a appris l’APS de la direction du club.Selon 
Zakaria Salhi, chargé de communication et des relations publiques 
du CS Constantine, le choix de Mansoul s’explique par «son par-
cours  remarquable dans le paysage footballistique national».Ancien 
directeur technique national (DTN) au sein de la Fédération algé-
rienne de football (FAF), il est également titulaire, depuis deux ans, 
d’un Master UEFA pour entraîneurs professionnels, une distinction 
qui témoigne à la fois de son expertise technique et de son haut 
niveau de formation académique.Dans le cadre d’une réorganisation 
plus large, la direction du club a également officialisé l’intégration 

de l’ex-joueur Adlène Gueriche dans le staff administratif, en lui 
confiant les fonctions de coordinateur sportif.Ce nouveau poste a été 
pensé pour fluidifier la coordination entre les  
départements techniques et administratifs du club, et ainsi garantir 
une préparation optimale à l’aube de la nouvelle saison.Par ailleurs, 
l’arrivée du nouvel entraîneur du CSC, le bosniaque Rismir Cviko, 
est attendue dans la soirée à Constantine.Il devrait parapher son 
contrat dimanche, lors d’une conférence de presse, au cours de 
laquelle, il dévoilera les grandes lignes du projet sportif et les ambi-
tions tracées pour l’exercice 2025-2026. La reprise officielle des 
entraînements devrait s’ensuivre.A noter que le Club Sportif 
Constantinois a terminé la défunte saison à la 10? place du classe-
ment de la Ligue 1 avec 39 points au compteur, tout en atteignant 
aussi le dernier carré de la Coupe de la Confédération africaine. 

USM ALGER / 
Saïd Allik proposé au poste de directeur technique  

de l’USM Alger 
LE CONSEIL  d’administration de la 
SSPA/USM Alger a proposé à Saïd Allik 
le poste de directeur technique, lors de la 
réunion consacrée à l’examen de plusieurs 
points, a indiqué samedi soir le club algé-
rois dans un communiqué publié sur ses 
réseaux sociaux. «La réunion a abouti à la 
présentation, par les membres du Conseil 
d’administration, d’un projet de contrat de 
travail pour Saïd Allik, appelé à occuper le 

poste de directeur technique de l’équipe, 
lequel sera soumis à la société propriétaire 
Serport», a précisé la même source. Le 
club algérois a indiqué que ce contrat 
comporte «une formulation conforme aux 
propositions de Saïd Allik, ainsi qu’au 
Code du travail et à la législation en 
vigueur pour ce type de poste, afin de lui 
permettre d’entrer officiellement en fonc-
tion et de permettre au club de bénéficier 

de sa longue expérience dans le domaine 
du football».Cette réunion a été également 
l’occasion de remanier, partiellement, le 
Conseil d’administration avec l’intégra-
tion de trois nouveaux membres, pour 
insuffler une nouvelle dynamique à la 
phase à venir. Il s’agit de Fayçal Ouague-
nouni, Abdelhak Bousbia, et Saïd Issou-
lah.Les membres ont par ailleurs décidé de 
mandater le président du CA pour la signa-

ture d’une convention de coopération avec 
le centre CETIC, relevant du groupe 
public DIVINDUS, «en vue de réaliser 
une étude sur l’organisation administrative 
du club et de proposer une structure orga-
nisationnelle globale incluant le centre de 
formation».Le président du CA a aussi été 
autorisé à signer la convention du club 
amateur pour la saison 2025/2026, conclut 
le communiqué de l’USMA. 

 HAMRA (ASO), 
DEUXIÈME RECRUE 
ESTIVALE DU MCO 

LE DÉFENSEUR  central de l’ASO 
Chlef, Abderrahim Hamra, est deve-
nu la deuxième recrue estivale du 
MC Oran, en s’engageant jusqu’en 
2028, a annoncé le club de la Ligue 
1 Mobilis de football, samedi dans 
un communiqué.Formé à l’ASM 
Oran, Hamra (27 ans) avait rejoint 
dans un premier lieu l’USM Alger 
(2016-2022), avant de rejoindre le 
club chélifien en 2023, pour devenir 
l’une de ses pièces maîtresses.Le 
club oranais a annoncé cette semai-
ne l’arrivée de sa première recrue, 
en l’occurrence le défenseur de 
l’USM Khenchela, Oussama Kad-
dour (28 ans), également signataire 
d’un contrat de trois saisons.Sous la 
houlette de l’entraîneur Abdelkader 
Amrani, reconduit pour la saison 
prochaine, le MCO a dû attendre les 
dernières journées du précédent 
exercice pour assurer son maintien 
parmi l’élite, terminant la saison à la 
7e place, en compagnie de l’USMA 
et de l’USMK, avec 40 points cha-
cun. 
 
 
USMH : BENIKHLEF 
NOUVEAU DIRECTEUR 
SPORTIF 

LE PRÉSIDENT  de L’USM El Har-
rach, Sofiane Touahria, a annoncé ce 
samedi la nomination de l’ancien 
judoka Amar Benikhlef, au poste de 
directeur sportif, dans le cadre d’une 
réorganisation de son organigramme 
technique, au cours d’une conférence 
de presse tenue à Alger.L’ancien 
défenseur international Tarek Ghoul 
a également été désigné coordinateur 
général du club.Ces changements 
interviennent alors que le président 
du club, a officialisé l’arrivée du 
nouvel entraîneur Azzedine Aït 
Djoudi, en remplacement d’Abder-
rahmane Osmane, dont le contrat n’a 
pas été prolongé. 
 « Nous nous sommes mis d’accord 
avec l’entraîneur Aït Djoudi sur la 
montée en Ligue 1 Mobilis. Il dis-
pose de toutes les prérogatives pour 
atteindre cet objectif », a déclaré 
Touahria au cours de ce rendez-vous 
médiatique.Il s’agit d’un retour à la 
maison pour Aït Djoudi (58 ans), 
qui avait déjà dirigé « Essefra » lors 
de la saison 2000-2001. 
« Le gardien de but Faouzi Chaou-
chi restera avec nous. 11 joueurs 
issus de l’effectif de la saison der-
nière poursuivront l’aventure avec 
l’USMH », a annoncé de son côté 
Aït Djoudi. 
Deuxième du groupe Centre-Est de 
la Ligue 2 amateur à l’issue de la 
saison 2024-2025, l’USMH a 
échoué dans sa quête de revenir en 
Ligue 1, terminant à la 2e place 
avec 70 pts, derrière le MB Rouis-
sat, promu avec 71 unités.
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CAN FÉMININE 2024  

L'Algérie assure une qualification 
historique en quarts de finale ! 

La Coupe d’Afrique des Nations Féminine 2025 vit ses dernières heures de la phase de groupes. 

C
e dimanche, le groupe B 
sera sous les projecteurs 
avec deux affiches déci-

sives : l’Algérie, déjà qualifiée 
pour les quarts de finale, 
affronte le géant nigérian, tan-
dis que la Tunisie fera face au 
Botswana, sans réelle possibili-
té de qualification pour les 
Aigles de Carthage. Retour 
également sur les enseigne-
ments de la journée de samedi, 
qui a scellé le sort du groupe A. 
C’est officiel : l’équipe natio-
nale féminine d’Algérie dispu-
tera pour la première fois de 
son histoire les quarts de finale 
de la CAN. Une performance 
historique qui a été validée 
avant même le dernier match 
de groupe, grâce aux résultats 
enregistrés samedi dans le 
groupe A. 
La victoire du Maroc face au 
Sénégal (1-0) et celle de la 
Zambie contre la RDC (3-1) 
ont réduit les chances des 
équipes classées troisièmes 
dans les autres groupes. Avec 4 
points déjà acquis, les Fennecs 
sont assurées de figurer parmi 
les deux meilleurs troisièmes, 
même en cas de défaite face au 
Nigeria ce dimanche.Pour les 
protégées de Farid Benstiti, ce 
match contre les Super Falcons 
est néanmoins un test grandeur 
nature. Le Nigeria, neuf fois 
champion d’Afrique, a montré 

une solidité impressionnante, 
même s’il a dû s’employer 
pour battre le Botswana (1-0) 
lors de la deuxième journée. 
Les Algériennes devront élever 
leur niveau pour espérer faire 
mieux que lors des quatre der-
nières confrontations contre cet 
adversaire, toutes perdues. Le 
sélectionneur algérien pourrait 
apporter quelques ajustements 
pour densifier l’entrejeu et 
contenir les assauts nigérians. 
Les enseignements de la jour-
née : le Maroc et la Zambie 
qualifiés, le Sénégal en attente 

Samedi, la troisième journée 
du groupe A a livré ses ver-
dicts. Le Maroc, pays hôte, a 
validé sa qualification pour les 
quarts de finale en s’imposant 
(1-0) contre un Sénégal accro-
cheur. Le but décisif a été ins-
crit sur penalty par Yasmin 
Mrabet dans les arrêts de jeu de 
la première période (45e+2), 
après une faute de la gardienne 
sénégalaise Adji Ndiaye sur 
Ibtissam Jraidi. Le Sénégal 
pensait égaliser en fin de 
match, mais un but a été annu-
lé par la VAR pour hors-jeu, 

laissant les Lionnes de la 
Téranga dans l’expectative. 
Avec trois points, elles devront 
attendre les résultats des autres 
groupes pour espérer une place 
de meilleur troisième. Dans 
l’autre match, la Zambie a 
assuré l’essentiel en dominant 
la RDC (3-1).  
Le doublé de Racheal Kunda-
nanji et le but de Barbra Banda 
ont permis aux Copper Queens 
de composter leur ticket pour 
les quarts de finale. La RDC 
quitte la compétition sans le 
moindre point. 

BASKET/CHAMPIONNAT 
ARABE 2025 
(PRÉPARATION):  
Large victoire de l'Algérie 
devant le Koweït (108-55)  

LA SÉLECTION  algérienne masculine 
de basket-ball s'est largement imposée 
devant son homologue koweitienne sur 
le score de 108 à 55, en match amical 
disputé samedi à Yalova en Turquie, en 
prévision de sa participation au Cham-
pionnat arabe des nations 2025, qui se  
déroulera du 25 juillet au 2 aout à 
Nabeul (Tunisie).C'est la troisième vic-
toire du Cinq algérien durant son stage 
précompétitif en Turquie, après celles 
obtenues devant l'Arabie saoudite (88-
74) et (101-98). Dans une déclaration à 
l'APS après le premier match, le sélec-
tionneur de l'équipe nationale, Ali Bou-
ziane, a estimé que le groupe est sur "le 
bon  
chemin", soulignant que "les joueurs 
ont montré beaucoup de belles choses, 
mais il reste encore beaucoup de travail 
pour atteindre le haut niveau".Bouzia-
ne, a également insisté sur la dimension 
tactique et physique du travail à pour-
suivre.La sélection nationale avait enta-
mé son cycle de préparation par un 
stage à Alger, du 18 au 26 juin à l'Ecole 
supérieure d'hôtellerie et de restauration 
d'Aïn-Bénian, avec un groupe élargi à 
une quarantaine de  
joueurs. Ce groupe comprenait des 
cadres expérimentés, de jeunes espoirs 
U23, ainsi  
que plusieurs professionnels évoluant à 
l'étranger (France, Royaume-Uni, Emi-
rats arabes unis, Liban), associés aux 
meilleurs éléments des clubs locaux, 
dont le MC Alger, l'USM Alger, le NB 
Staouéli et le WO Boufarik.Les coéqui-
piers de Mohamed Harat regagneront 
Alger le 15 juillet pour un dernier 
regroupement, avant leur départ pour la 
Tunisie prévu le 22  
juillet.  

 
HANDBALL / MONDIAL 
2025 (U19 - GARÇONS)  
Le Sept national en stage 
en Egypte  
LA SÉLECTION  algérienne masculine 
de handball des moins de 19 ans (U19) 
effectue un stage précompétitif qui 
s'étalera jusqu'au 23 juillet au Caire, en 
prévision de sa participation à la 11e 
édition du Championnat du monde 
2025 de la catégorie (6-17 août en 
Egypte), a indiqué la Fédération algé-
rienne de la discipline (FAHB).
Sous la houlette du sélectionneur, Salah 
Bouchekriou, le sept national a débuté 
sa préparation par trois regroupement à 
Alger: du 22 au 26 juin, puis du 28 au 2 
juillet et du 5 au 8 juillet, avant de ral-
lier l'Egypte vendredi soir. Selon le pro-
gramme dévoilé par la FAHB, la sélec-
tion nationale poursuivra sa préparation 
à Bahreïn fin juillet, avant l'ultime 
regroupement programmé  
début août à Alger.Lors du Mondial 
2025, l'Algérie évoluera dans le groupe 
C aux côtés de  
l'Espagne (tenant), de la Serbie et de la 
Croatie.Le 11e Championnat du monde 
(U19) se déroulera sur quatre sites : 
Cairo Stadium, Cairo Stadium Hall 2, 
Covered New Hall New Administrative 
Capital, et New Administrative Capital 
Olympic City Hall.Pour rappel, la 
sélection algérienne (U19) avait validé 
son ticket pour le Mondial de la catégo-
rie en terminant à la cinquième place 
du Championnat d'Afrique des nations 
2024 en battant la Libye (26-25) en 
match de classement. La finale du tour-
noi avait été remportée par l'Egypte 
devant la Tunisie (34-29). 

CHAN-2024 (DÉCALÉ À 2025)  
La CAF conclut avec "succès" sa dernière visite 

d'inspection dans les trois pays hôtes 

LA CONFÉDÉRATION  Africaine de Football (CAF), a conclu 
avec "succès" sa dernière mission d’inspection de huit jours dans 
les pays hôtes du Championnat d’Afrique des Nations CHAN-
2024 (décalé à 2025), réservé aux joueurs locaux, prévu du 2 au 30 
août au Kenya, en Tanzanie et en Ouganda, a indiqué l'instance 
continentale, samedi dans un communiqué. 
" Cette dernière série d'inspections et d’ateliers a débuté à Nairo-
bi, au Kenya, le jeudi 3 juillet. La délégation de la CAF y a mené 
des visites finales au Stade Kasarani - qui accueillera la finale - 
ainsi qu'au Stade International Nyayo. L'inspection s'est ensuite 
poursuivie au Stade Amaan à Zanzibar, puis au Stade Benjamin 
Mkapa de Dar Es-Salaam, site prévu pour la cérémonie d’ouvertu-
re. Le tour s’est achevé le jeudi 9 juillet au Stade  
International Mandela à Kampala (Ouganda)", précise la même 
source.Logée dans le groupe C, l'équipe nationale de football A', 
entamera le tournoi face à l'Ouganda, le lundi 4 août prochain à 
Mandela National stadium à Kampala (18h00, heure algérienne). 
Les joueurs du sélectionneur national Madjid Bougherra, enchaî-

neront face à l'Afrique du Sud, le vendredi 8 août, toujours à Kam-
pala (15h00, heure algérienne), avant de croiser le fer avec la Gui-
née, le vendredi 15 août (15h00), puis le Niger, le lundi 18 août à 
Nyayo stadium à Nairobi au Kenya à 18h00, en clôture de la phase 
de groupes. 
Cette mission d’inspection approfondie était conduite par les res-
ponsables de plusieurs départements clés de la CAF : Compéti-
tions, Marketing, Médias, Diffusion, Sécurité & Sûreté et Infra-
structures. Ils étaient accompagnés par leurs homologues des 
Comités Locaux d’Organisation des trois pays hôtes, précise la 
CAF. 
" A moins d’un mois du coup d’envoi, la conclusion réussie de 
cette ultime phase d’inspection constitue une étape majeure dans 
le compte à rebours vers ce qui s'annonce comme une grande fête 
du football africain en Afrique de l’Est. Ce succès témoigne de la 
mobilisation collective et de l’enthousiasme croissant dans les 
trois pays hôtes à l’approche de la compétition", conclut le com-
muniqué de l'instance                   

KARATÉ DO / CHAMPIONNAT NATIONAL 2025  
Large domination du Mouloudia d'Alger

LE MOULOUDIA D'ALGER  a outrageusement dominé l'édition 
2025 du Championnat National de Karaté Do, "individuel" et "par 
équipes", Kata et Kumité, clôturée samedi soir à la Coupole du 
Complexe Olympique Mohamed Boudiaf (Alger), en remportant 
onze des seize titres mis  
en jeu. Même dans les catégories de poids où il n'a pas réussi à 
décrocher la première place, "Le Doyen" est monté sur les 
deuxièmes ou troisièmes marches du podium, étoffant ainsi sa 
belle moisson par plusieurs médailles d'argent et de bronze.En 
effet, malgré la rude concurrence imposée par les athlètes des 
autres clubs, le MCA a su tirer son épingle du jeu, et dès la phase 
de qualification, avant de parachever le travail pendant les finales,  

disputées samedi.Le Doyen a terminé avec un total de 23 médailles 
(11 or, 6 argent et 6  bronze), devançant ainsi l'OC Hydra (2 or et 
4 bronze), au moment où la JS Fréha a complété le podium, avec 
les deux médailles d'or remportées par les internationales Célia 
Ouikene (-50 kg) et Louiza Abouriche (-55 kg) en kumité 
(seniors/dames).Etalée sur une période de trois jours (ndlr : jeudi, 
vendredi et samedi), la compétition a été marquée par une partici-
pation record de 1024 athlètes (messieurs et dames), issus de 54 
Ligues de wilayas. Cependant, l'entraîneur national de la spéciali-
té kumité Rachid Tighri a considéré que "dans l'ensemble, le 
niveau de la compétition a été relativement moyen, particulière-
ment en raison du manque de préparation".        
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AWS:Reinvent 2024 débute aujour-
d’hui avec sa traditionnelle et très 
attendue pluie d’annonces et inno-

vations Cloud. Et pour nous mettre l’eau à 
la bouche, le cloud d’Amazon veut affi-
cher un visage plus éco-responsable avec 
quelques annonces phares. 
Tout d’abord, AWS confirme avoir atteint 
7 ans avant sa deadline « 2030 » son 
objectif d’atteindre 100% d’énergie renou-
velable dans la consommation électrique 
de ses opérations. 
Par ailleurs, AWS a pour la toute première 
fois publié les chiffres PUE de ses data-
centers (Power Usage Effectiveness), et ils 
sont bien meilleurs que les prédictions des 
analystes. En 2023, AWS a atteint un PUE 
global de 1,15 (pour l’ensemble de ses 
datacenters) avec même un PUE à 1,04 
pour ses dernières régions cloud les plus 
efficientes ! 
Mais surtout, AWS a annoncé une série de 
changements majeurs dans la conception 
de ses datacenters et de ses infrastructures 
cloud. Notamment, l’hyperscaler va géné-
raliser le refroidissement liquide sur tous 
ses serveurs IA (et d’autres machines) que 
ces derniers soient animés par ses propres 

accélérateurs Trainium 2 ou par ceux de 
NVidia (à l’instar des nouvelles machines 
animées par les superchips GB200). « 
AWS a développé de nouvelles solutions 
de refroidissement mécanique offrant un 
refroidissement configurable « liquid-to-
chip » dans ses centres de données nou-
veaux et existants » explique l’hypersca-
ler. 
Par ailleurs, AWS utilise désormais une IA 
maison pour optimiser l’emplacement des 
racks au sein même de ses datacenters et 
aurait déjà obtenu des gains d’efficience 
de l’ordre de 12%. 
Enfin, AWS annonce avoir à la fois mis à 
jour ses systèmes de contrôle et simplifier 
la distribution électrique au sein de ses 
datacenters.  
« Les dernières améliorations apportées à 
la conception des datacenters d’AWS 
comprennent une distribution électrique 
simplifiée et des systèmes mécaniques, 
qui permettent une disponibilité de l’infra-
structure de 99,9999 %. Les systèmes sim-
plifiés réduisent également de 89 % le 
nombre potentiel de racks pouvant être 
affectés par des problèmes électriques » 
assure un communiqué publié par AWS. 

D’autres améliorations dans le design des 
datacenters permettent à « l’infrastructure 
d’AWS de se révéler 4,1 fois plus efficace 
qu’une infrastructure on-premises. 
Lorsque les charges de travail sont optimi-
sées sur et pour AWS, l’empreinte carbone 
qui leur est associée peut-être réduite jus-
qu’à 99% » ajoute l’hyperscaler. 
Parmi ces améliorations, AWS a instauré 
un nouveau système de refroidissement, 
intégrant une architecture mono-face et 
des capacités de refroidissement liquide, 
qui permet une réduction de 46% de la 
consommation énergétique mécanique en 
période de pointe, tout en maintenant une 
consommation d’eau stable par mégawatt. 
Sur le plan structurel, AWS repense la 
construction même de ses infrastructures. 
L’utilisation de matériaux bas carbone et 
l’optimisation de la conception permettent 
de réduire de 35% l’empreinte carbone du 
béton par rapport aux standards de l’in-
dustrie.  
Cette approche s’accompagne d’une 
réduction globale de l’utilisation d’acier 
dans la construction. 
Enfin, les efforts écologiques s’étendent 
également aux systèmes de secours, avec 

l’adoption progressive du diesel renouve-
lable pour les générateurs de backup.  
Ce carburant biodégradable et non toxique 
réduit jusqu’à 90% les émissions de gaz à 
effet de serre sur l’ensemble de son cycle 
de vie comparé au diesel fossile.  
 
Cette transition est déjà effective en 
Europe et en Amérique. 
« AWS continue d’innover sans relâche 
dans son infrastructure pour créer le cloud 
le plus performant, résilient, sécurisé et 
durable pour les clients du monde entier », 
explique Prasad Kalyanaraman, vice-pré-
sident des services d’infrastructure chez 
AWS.  
« Ces capacités de datacenter représentent 
une avancée importante avec une efficaci-
té énergétique accrue et une prise en char-
ge flexible des charges de travail émer-
gentes. Mais ce qui est encore plus exci-
tant, c’est qu’ils sont conçus pour être 
modulaires, ce qui nous permet de moder-
niser notre infrastructure existante par le 
refroidissement liquide et l’efficacité éner-
gétique afin d’alimenter des applications 
d’IA générative tout en réduisant notre 
empreinte carbone ».

TECH

Frugalité, liquid cooling, IA… AWS optimise 
l’infrastructure de ses datacenters avec un PUE à 1,04 ! 

En préliminaire à sa conférence « Re:Invent 2024 », AWS annonce avoir atteint les 100% d’énergie renouvelable dans ses datacenters  
et veut y généraliser le refroidissement liquide. 

La Tech mondiale reste 
optimiste malgré  
les contextes très 
incertains 

L’INDICE technologique 2024 (Tech 
Index) de DLA Piper révèle une surpre-
nante confiance du secteur tech mondial, y 
compris dans les entreprises européennes, 
malgré un contexte économique et géopo-
litique très incertain. 
Publié tous les deux ans, l’indice de 
confiance de la Tech de DLA Piper s’in-
ternationalise en 2024. Celui-ci cherche à 
analyser et mesurer les perspectives et ten-
dances du secteur technologique. Une 
internationalisation qui lui permet d’at-
teindre un niveau historique de 71 points, 

dépassant le précédent record de 68. Cette 
tendance positive se manifeste particuliè-
rement en Amérique du Nord, en Amé-
rique latine et en Afrique, tandis que le 
Moyen-Orient, l’Europe et l’Asie-Paci-
fique affichent un optimisme plus modéré 
mais tangible de 68 points. 
Les perspectives de croissance s’avèrent 
en effet encourageantes : deux tiers des 
entreprises interrogées anticipent une aug-
mentation de leur chiffre d’affaires sur les 
12 prochains mois, dont plus d’un tiers 
table sur une progression supérieure à 6%. 
 
L’IA au cœur de cette dynamique 
L’intelligence artificielle émerge comme 
le moteur principal de cette dynamique 
optimiste, avec 63% des répondants qui 
l’identifient comme leur priorité straté-
gique. L’Europe se distingue particulière-
ment sur ce point, 72% des organisations 
européennes plaçant l’IA au cœur de leur 
développement. Une IA jugée essentielle-
ment par les européens d’abord comme un 
levier d’efficacité et productivité, un 
moyen de gagner en flexibilité et un outil 
d’aide à la prise de décisions plus éclai-
rées.Mais une IA qui inquiète sur ses coûts 

de mise en œuvre et qui interroge surtout 
les européens sur ses impacts sur l’emploi, 
sur son ROI, sur les défis de conformité 
alors que les autres régions d’y mondent y 
voit davantage des défis de sécurité et de 
confidentialité, des défis éthiques ou des 
résistances au changement. 
Une cybersécurité à l’agenda mais pleine 
de paradoxes 
Autre sujet phare, la cybersécurité tient 
une place privilégiée aussi bien dans le 
rapport que dans l’agenda des entreprises. 
Le rapport DLA Piper 2024 révèle un 
paradoxe dans l’approche des entreprises 
face aux cybermenaces. Alors qu’une 
majorité des organisations affiche une 
confiance marquée dans leurs dispositifs 
de protection, l’analyse approfondie 
dévoile des fragilités structurelles préoc-
cupantes et révèle qu’en pratique beau-
coup n’ont pas encore mis en place des 
mesures clés, telles que des évaluations 
régulières des risques ou des stratégies 
robustes de gestion des incidents. 
Cette dichotomie se manifeste particuliè-
rement dans le décalage entre perception 
et réalité opérationnelle. Si 79% des entre-
prises ont désigné un responsable dédié 

aux incidents cyber, seules 75% disposent 
effectivement d’un plan d’action formali-
sé. Cette situation traduit un optimisme 
potentiellement excessif face à des 
menaces en constante sophistication. 
Pour les rapporteurs, l’évolution du cadre 
réglementaire, notamment avec l’intro-
duction de directives comme NIS2 en 
Europe et CIRCIA aux États-Unis, pousse 
néanmoins les organisations vers une 
approche plus structurée. La cybersécurité 
s’intègre progressivement aux stratégies 
de transformation numérique, dépassant 
son statut initial de simple centre de coût 
pour devenir un véritable investissement 
stratégique. Cette mutation s’accompagne 
d’une prise de conscience croissante : la 
conformité réglementaire, au-delà des 
contraintes qu’elle impose, constitue un 
catalyseur d’innovation et de résilience 
organisationnelle. 75% des participants 
considèrent l’environnement réglementai-
re actuel comme favorable à la croissance. 
Toutefois, l’écart persistant entre la 
confiance affichée et le niveau réel de pré-
paration des entreprises souligne l’urgen-
ce d’un renforcement substantiel des dis-
positifs de protection.
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Jeune Independant 

O
penAI dévoile Operator et 
va donner des sueurs 
froides à tous les acteurs de 

la RPA. Cette technologie marque 
une évolution significative dans 
l’automatisation des tâches quo‐
tidiennes sur le Web et le PC, 
transformant la manière dont 
nous interagissons avec les 
interfaces numériques. Un aper‐
çu d’un futur où nous n’utilise‐
rons plus les logiciels comme 
nous le faisons depuis les débuts 
de Windows… 
La rumeur courrait depuis des 
semaines. OpenAI préparait une 
offensive d’ampleur sur les 
Agents AI au cœur de ChatGPT 
avec un premier agent dénommé 
OpenAI capable de naviguer sur 
le Web et contrôler l’ordinateur 
sans présence de l’utilisateur et à 
la place de l’utilisateur. Dit ainsi, 
ça ressemble beaucoup aux sys‐
tèmes RPA d’automatisation des 
tâches. Sauf que le système est 
intelligent et qu’on n’a pas à lui 
apprendre comment faire. 
Hier soir, la rumeur est devenue 
(presque) une réalité. Dit autre‐
ment, Operator d’OpenAI est un 
premier agent intelligent signé 
OpenAI qui peut naviguer sur le 
Web et réaliser toutes sortes de 
tâches pour vous : réserver des 
billets, trouver puis réserver un 
restaurant, capturer des don‐
nées et les réinjecter dans un for‐
mulaire, etc. Il suffit de lui dire ce 
que l’on veut et l’IA découpe sa 
mission en multiples tâches ou 
étapes qu’elle concrétise grâce 
au Web et à l’ordinateur vous 
évitant l’ouverture de plusieurs 
fenêtres, des copier/coller, et 

autres choses peu amusantes et 
chronophages. 
« Grâce à son propre navigateur, 
il peut consulter une page web et 
interagir avec celle‐ci en tapant 
du texte, en cliquant et en faisant 
défiler la page » explique OpenAI 
avant d’ajouter  
« Operator est l’un de nos pre‐
miers agents IA, des IA capables 
de travailler de manière autono‐
me — vous lui confiez une tâche 
et il l’exécute. » 
Au cœur de cette innovation se 
trouve le Computer‐Using Agent 
(CUA), un nouveau modèle IA 
fusionnant la vision par ordina‐
teur de GPT‐4o avec des capaci‐
tés de raisonnement avancées 
issues de l’apprentissage par 
renforcement (et donc des tra‐
vaux réalisés avec OpenAI o1). 
Cette architecture permet à Ope‐
rator d’interagir naturellement 
avec les interfaces graphiques, 
manipulant boutons, menus et 
champs de texte comme le ferait 
un utilisateur humain. 
Operator opère dans son propre 
navigateur dédié, permettant 
une exécution sécurisée des 
tâches tout en maintenant la pos‐
sibilité d’une reprise en main 
instantanée des choses par l’uti‐
lisateur. Cette flexibilité s’étend à 
la gestion multitâches, permet‐
tant l’exécution simultanée de 
plusieurs opérations complexes. 
Reste qu’Operator n’est pas véri‐
tablement disponible. En « early 
preview », il n’est actuellement 
accessible qu’aux utilisateurs 
américains disposant par 
ailleurs du très onéreux abonne‐
ment « ChatGPT Pro » 

(à 200 dollars par mois). 
OpenAI prévoit qu’après cette phase de 
tests, son Operator soit étendue aux abon‐
nés Plus, Team et Enterprise. Cette straté‐
gie de déploiement progressif permet un 
affinage continu des capacités d’Operator à 
travers les retours d’expérience utilisateur. 
On rappellera qu’OpenAI n’est pas le seul 
acteur du marché à s’intéresser aux Agents 
IA capable de piloter le PC à la place de 
l’utilisateur. Anthropic expérimente sur 
Claude AI une fonctionnalité similaire 
connue sous le nom de « Computer Use ». 
Google développe deux projets similaires – 
connus sous le nom de « Project Mariner » 
et Project JARVIS – permettant à Gemini de 
prendre le contrôle de Google Chrome pour 
aider les utilisateurs à gérer des tâches 
quotidiennes en ligne, telles que la 
recherche d’informations, l’achat de pro‐

duits ou la réservation de vols, grâce à des 
capacités d’interprétation de l’affichage 
écran et de contrôle de la souris et du cla‐
vier. 
De son côté Microsoft vient d’introduire le 
support des Agents au cœur de Microsoft 
365 Copilot Chat et peaufine actuellement 
une fonctionnalité Copilot Vision qui per‐
met à Copilot de lire ce que vous voyez à 
l’écran et de vous assister en temps réel. 
 
Reste que le lancement d’OpenAI Operator 
représente ainsi un jalon supplémentaire 
franchi dans l’évolution des assistants IA 
vers des systèmes plus utiles et actifs au 
quotidien, marquant une transition vers 
des systèmes véritablement autonomes 
capables d’interagir avec le web et l’ordina‐
teur de manière naturelle et efficace avec 
ou sans la présence de l’utilisateur !

L'ère de l'informatique  
quantique arrive,  
 
vers un effondrement 
des systèmes de  
chiffrement existants 

OpenAI lance 
Operator, son 
premier agent IA 
qui agit en votre 
nom sur le Web 

Instagram lève le rideau 
sur Edits : Un éditeur 
vidéo ambitieux pour 
concurrencer CapCut 

CapCut n'étant plus disponible, Instagram est sur le point de dévoiler Edits, 
« une suite complète d'outils créatifs ». Voici tout ce qu'il est conçu pour 
faire. 
Instagram prépare le lancement de son propre éditeur vidéo. En début de 
semaine, Adam Mosseri, responsable d'Instagram, a révélé les détails 
d'Edits, une application gratuite qui propose une multitude d'outils et de 
paramètres pour aider les créateurs à embellir et optimiser leurs vidéos. 
Disponible dès maintenant en précommande, l'application sera lancée sur 
iPhone le 13 mars, suivie d'une version Android peu de temps après. 
D'après la description de Mosseri et la page App Store d'Edits, on peut cap-
turer et éditer des clips d'une durée maximale de 10 minutes. Il est notam-
ment possible de modifier la résolution, la fréquence d'images et la plage 
dynamique. Edits permet également de choisir parmi une gamme de 
polices, de filtres, d'autocollants et d'effets sonores. On peut aussi ajouter et 
personnaliser ses légendes, renforcer le son pour couper tout bruit de fond 
et rendre les voix plus claires. Une boîte à outils d’effets spéciaux basés sur 
l’IA permet d’animer les images. Il est possible de modifier l’arrière-plan 
avec des écrans verts et d’ajouter des superpositions vidéo. Les vidéos 
seront partageables sur Instagram en 1080p, exportables sans filigrane et 
partageables avec d'autres plateformes.

L'ÉVOLUTION fulgurante de 
technologies majeures, telles 
que l'intelligence artificielle 
générative et l'informatique 
quantique, accentue les risques 
en matière de cybersécurité. 
Dans un contexte mondial de 
plus en plus tendu, ces avan‐
cées sont synonymes de boule‐
versements importants. 
Dans les mois et années à venir, 
le milieu de la cybersécurité 
devrait évoluer sous l’influence 
croisée de l’intelligence artifi‐
cielle générative et des ordina‐
teurs quantiques, le tout ali‐
menté par les tensions géopoli‐
tiques croissantes entre les 
nations. Le cabinet N&SP a 
identifié les principales ten‐
dances en matière de cybersé‐
curité. Parmi celles‐ci figurent : 
 
les ordinateurs quantiques, 
le piratage avancé soutenu par 
des États, 
les attaques ciblant les sys‐
tèmes cyberphysiques (CPS) 

et l’Internet des objets (IoT), 
la sécurité du cloud, 
le modèle de « confiance zéro » 
(Zero Trust). 
 
Un effondrement  
des systèmes de sécurité 
N&SP a notamment souligné 
l’importance de se préparer à 
l’ère des ordinateurs quan‐
tiques.  
En effet, avec l’émergence de 
cette technologie, la capacité à 
briser les algorithmes de chif‐
frement actuels pourrait aug‐
menter, rendant nécessaire le 
développement de nouveaux 
systèmes de sécurité. Bien que 
Jensen Huang, PDG de Nvidia, 
estime qu’il faudra encore 20 
ans avant que les ordinateurs 
quantiques ne deviennent opé‐
rationnels, entreprises et gou‐
vernements du monde entier 
investissent déjà massivement 
pour anticiper l’éventuel effon‐
drement des systèmes de cryp‐
tographie actuels.
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A leur point le plus 
proche, les Etats‐Unis 
et la Russie sont à une 
distance de seulement 
3 kilomètres ! 

LE DÉTROIT de Bering relie les 
océans Pacifique et Arctique entre 
la Russie et les Etats-Unis d’Amé-
rique et sépare ces deux pays de 
seulement 3 kilomètres. En effet, au 
centre de ce détroit d’environ 85 
kilomètres de largeur qui sépare la 
Sibérie de l’Alaska, il y a deux iles 
du nom de Diomède qui sont éloi-
gnées l’une de l’autre d’une distan-
ce de 3 kilomètres. 
Celle de l’est (la Petite Diomède) 
appartient au territoire américain et 
fait partie du cap Prince-de-Galles 
en Alaska, le point plus le plus occi-
dental du continent nord-américain. 
Celle de l’Ouest (la Grande Diomè-
de) appartient à la Russie et fait par-
tie de la péninsule de Tchoukotka 
en Sibérie, le point le plus occiden-
tal du continent asiatique. 
Une autre particularité des iles de 
Diomède est qu’elles sont traver-
sées par la ligne de changement de 
date, ce qui signifie que les deux 
iles sont séparées par 24 heures, on 
peut donc regarder littéralement de 
la Petite Diomède « demain » dans 
la Grande Diomède ! 
 
 
Les premières voitures 
électriques ont été 
inventées dans les 
années 1830 ! 

ON NE CONNAÎT pas exactement 
qui a été le premier à inventer la 
voiture électrique, plusieurs inven-
teurs à cette époque-là ont essayé 
de concevoir des véhicules élec-
triques et certains ont réussi à le 
faire. 
En 1828, le hongrois Ányos Jedlik 
a inventé un modèle de voiture à 
petite échelle alimenté par un 
moteur électrique qu’il a conçu. 
Entre 1832 et 1839 (l’année exacte 
est incertaine), l’écossais Robert 
Anderson a inventé une voiture à 
propulsion électrique. 
En 1835, une autre voiture élec-
trique à petite échelle a été conçue 
par le professeur Stratingh de Gro-
ningen, Pays-Bas, et construite par 
son assistant Christopher Becker. À 
la même année, Thomas Davenport, 
un forgeron américain, a lui aussi 
construit une voiture électrique à 
petite échelle. 
Davenport est aussi connu pour être 
l’inventeur du premier moteur élec-
trique à courant continu utilisable 
industriellement. 

INSOLITE Le Jeune IndØpendant 

Le Martinsloch: une impressionnante 
fenêtre dans la roche des Alpes 

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

«C’est un spectacle magique 
que de voir le soleil projeter 
ses rayons sur la tour de 

l’église gothique tardive de Glaris à travers 
le Martinsloch, peu de temps avant le lever 
du soleil», explique l’office du tourisme 
d’ElmLien externe. «L’événement ne dure 
que cinq minutes environ, puis le soleil 
disparaît pour se lever peu après sur le 
Tschingelhörner. Le Tschingelhörner est 
une chaîne montagneuse qui se situe à la 
frontière des cantons de Glaris et des Gri-
sons. Elle fait partie du site du patrimoine 
mondial de l’UNESCO «Haut lieu tecto-
nique suisse Sardona»Lien externe, où des 
couches de roches vieilles de 280 millions 
d’années ont été poussées sur des couches 
plus jeunes. 
Elm, un charmant village d’environ 600 
âmes (et lieu de naissance et de résidence 
de la légende du ski Vreni Schneider), se 
trouve sur le versant glaronnais de ce jack-
pot géologique. Le paysage alpin est 
apprécié des randonneurs et des skieurs, 
mais deux fois par an, au printemps et à 
l’automne, Elm accueille aussi des visi-
teurs désireux d’assister à un phénomène 
naturel inoubliable. 
Pendant huit jours, si le temps le permet, le 
soleil traverse brièvement le Martinsloch, 
une percée rocheuse triangulaire de 22 
mètres de haut et de 19 mètres de large, et 
illumine divers endroits d’Elm (il brille en 
fait à travers la fenêtre rocheuse pendant 
plus d’un mois, mais il faut sortir du villa-
ge pour le voir).  
Cependant, ce sont les deux matins où le 
soleil frappe l’église de la place principale 
qui suscitent le plus d’enthousiasme. 
Cette année, cela s’est produit les 12 et 13 
mars à exactement 8h53 et 8h50 respecti-
vement.  
Cela se reproduira (espérons-le) les 29 et 
30 septembre, à 9 h 29 et 9 h 32. 
Si le temps est un peu brumeux, un rayon 
de soleil de 4,7 km projette un cercle de 
lumière d’environ 50 mètres de large sur 

Elm, se déplaçant à travers le village à une 
vitesse d’environ 32 cm par seconde. 
L’office du tourisme local explique où et 
quandLien externe le soleil peut être vu à 
travers le Martinsloch, notamment dans 
divers hôtels, au Vreni Schneider Sport et, 
bien sûr, sur la place principale.  
Tous les lieux d’observation privilégiés 
sont indiqués et des spécialistes sont pré-
sents pour donner des «explications pas-
sionnantes». 
Phénomènes astronomiques 
Les entreprises locales savent reconnaître 
une bonne occasion lorsqu’elles la voient. 
Des spécialités régionales – bière, froma-
ge, viande, gâteaux – sont proposées sur 
des stands, et l’hôtel Elmer propose même 
un «forfait événement soleil», comprenant 
une chambre avec balcon donnant sur la 
montagne et un «menu Martinsloch à trois 
plats». De temps en temps, la lune et cer-
taines planètes peuvent également être 
observées à travers le Martinsloch – une 
expérience qui n’est «pas moins impres-
sionnante» que de voir le soleil, souligne 
Elm tourismeLien externe. Le prochain 
événement lunaire au Martinsloch aura 
lieu le 5 octobre, lorsque la pleine lune 
brillera directement sur la flèche de l’égli-
se. De plus, tous les 19 ans, le soleil et la 
pleine lune traversent le Martinsloch le 
même jour. Inscrivez septembre 2039 dans 

votre agenda! 
Altercation avec un géant 
Mais quelles sont les origines du Martins-
loch? Selon la légendeLien externe – la 
plus connue en tout cas – un berger, Mar-
tin, s’occupait de ses bêtes sur le versant 
Elm de la montagne. 
«Un jour, un géant de Flims attaqua son 
troupeau et tenta de lui voler quelques 
moutons», explique un site touristique de 
FlimsLien externe, sur le versant grison de 
la chaîne. «Martin défendit vaillamment 
ses animaux et le géant s’enfuit. Martin 
lança sa houlette en direction du géant, 

mais celle-ci manqua sa cible et frappa le 
Tschingelhörner. Un puissant grondement 
et un grand fracas retentirent, et une vaste 
mer de rochers s’abattit sur la vallée. Une 
fois la poussière retombée et le calme 
revenu, on put apercevoir dans la paroi 
rocheuse un trou de forme triangulaire, 
désormais connu sous le nom de Martins-
loch.» Plus prosaïquement, les géologues 
expliquentLien externe que «deux zones 
de faiblesse se croisent au Martinsloch: 
une bande sombre de flysch sensible à 
l’érosion et une fissure dans le calcaire. 
Cela a permis à la roche de cette zone 
d’être érodée plus rapidement, créant ainsi 
le Martinsloch». 
 
Danger d’érosion 
Mais l’érosion pourrait-elle entraîner la fin 
de la percée rocheuse? En octobre dernier, 
Hans Rhyner, un habitant d’Elm, a fait une 
pause pendant le marché aux fromages et a 
levé les yeux vers le Tschingelhörner. Il a 
trouvé qu’il n’avait pas l’air comme avant. 
Une impression partagée par d’autres per-
sonnes autour de lui ce jour-là. 
Il s’est avéré que trois jours plus tôt, le 
matin du 3 octobre, un tremblement de 
terre de magnitude 2,2 sur l’échelle ouver-
te de Richter avait déclenché un éboule-
ment, projetant quelque 100’000 mètres3 
de roche en contrebas.  
Il s’en est fallu de peu. La zone située en 
diagonale au-dessus du Martinsloch, sur le 
Tschingelhörner, est connue depuis des 
années pour sa forte activité en matière 
d’éboulements. Le Martinsloch est-il donc 
en danger existentiel? Pas selon Thomas 
Buckingham, selon qui la roche qui est 
tombée était d’une nature complètement 
différente de celle des zones autour du 
Martinsloch. 
Les réactions à cet éboulement vont de la 
joie à la philosophie en passant par l’iro-
nie. «Enfin une bonne nouvelle – c’est 
comme ça qu’on empêche tous les TikTok-
kers d’aller sur la montagne», a commenté 
un lecteur sur le site de 20MinutenLien 
externe. «Je n’ai jamais voulu y aller de 
toute façon. Si je veux voir des trous, je 
regarde mes chaussettes», a déclaré un 
autre. 
Plus philosophe, un autre commentaire 
concluait que «le Martinsloch a été créé 
par des failles géologiques et disparaîtra à 
nouveau de la même manière – c’est la 
nature».

Deux fois par an, le soleil traverse 
un trou dans une montagne de 

Suisse orientale et, tel un 
projecteur géant, illumine 

brièvement l’église du village 
d’Elm. Le Martinsloch (trou de 

Martin) soulève l’enthousiasme 
non seulement des géologues et 

des photographes, mais aussi des 
entreprises locales.
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Une carte inédite révèle d’immenses réserves 
d'hydrogène naturel sous 30 États américains 

Des chercheurs ont identifié des 
zones aux États-Unis susceptibles 
de contenir des réserves naturelles 

d'hydrogène en quantités exploitables, 
grâce à une carte inédite du territoire à 
grande échelle.  
Ces résultats remettent en question l’idée 
répandue selon laquelle l’hydrogène natu-
rel ne s’accumule pas en quantité suffisan-
te sur Terre pour être extrait et utilisé 
comme source d’énergie.  
"La carte est fascinante, car elle montre 
que plusieurs régions américaines pour-
raient recéler une ressource d’hydrogène 
sous la surface", a déclaré Sarah Ryker, 

spécialiste des ressources énergétiques à 
l’Institut d'études géologiques des États-
Unis (USGS), l’organisme à l’origine de 
cette découverte, au site spécialisé Live 
Science. Les zones potentiellement riches 
en hydrogène, marquées en bleu foncé sur 
la carte, incluent notamment le Michigan, 
l’est du Kentucky et le sud du Dakota du 
Nord, ainsi que des parties du Kansas, du 
Colorado et de l’Iowa.  
Ces réserves d’hydrogène "géologique", 
aussi appelées hydrogène "blanc" ou 
"doré", se forment naturellement par des 
réactions chimiques dans les roches, 
notamment par la dissociation de l'eau en 
hydrogène et oxygène. 
 
TRENTE ÉTATS À CREUSER 
En somme, l’étude, publiée le 16 janvier, 

explique qu’au moins trente États améri-
cains possèdent les conditions nécessaires 
pour accumuler de l’hydrogène, avec un 
fort potentiel dans le Midwest, sur la côte 
californienne et sur le littoral est. La faisa-
bilité de l’exploitation de ces ressources 
dépend de trois facteurs : des sources 
d’hydrogène, des roches-réservoirs et des 
barrières naturelles pour piéger le gaz. Les 
chercheurs espèrent que ces données gui-
deront les futures explorations énergé-
tiques. Une précédente étude de l’USGS 
avait estimé que les réserves totales d'hy-
drogène enfouies dans la croûte terrestre 
atteindraient 6,2 trillions de tonnes. Si 
seulement 2% de ces réserves étaient 
accessibles, elles suffiraient à alimenter 
l'ensemble de la planète en énergie pen-
dant 200 ans. Cependant, cette estimation 

ne précisait pas l’emplacement des 
réserves, d’où l’importance de cette nou-
velle carte. 
 
UN BOOM DE L’HYDROGÈNE  
ATTENDU PAR LES SCIENTIFIQUES 
La découverte pourrait bouleverser le mar-
ché de l’énergie. Considéré comme une 
source propre et renouvelable, l’hydrogè-
ne est promis à une forte expansion : sa 
demande mondiale pourrait être multipliée 
par cinq d’ici 2050, selon les projections 
des chercheurs.  Son potentiel colossal le 
place comme un acteur clé de la transition 
énergétique mondiale, notamment dans les 
secteurs industriels ou les transports, où la 
décarbonation est cruciale pour l’avenir de 
la planète. 

 
Des chercheurs ont cartographié 
pour la première fois les réserves 

naturelles d’hydrogène aux  
États-Unis, révélant un potentiel 

colossal pour cette source 
d’énergie propre et ouvrant une 
nouvelle ère dans l’histoire de la 

transition énergétique. 

Ces plantes de 
l'Antarctique seraient 
suffisamment robustes 
pour pousser sur la Lune 

DES PLANTES issues de deux espèces 
prélevées sur un glacier de l'Antarctique 
sont parvenues à pousser en laboratoire 
sur un substrat dont la composition était 
similaire à celle du sol lunaire. Il s'agit de 
végétaux "extrêmophiles", c'est-à-dire 
adaptés à la vie dans des conditions 
extrêmes (La Reppublica). 
"Les déserts froids de l'Antarctique sont 
probablement ce qui se rapproche le plus 
d'une planète extraterrestre", explique 
Cesar Amaral, astrobiologiste à l'universi-
té d'État de Rio de Janeiro, cité par le 
média italien La Reppublica.  
D'une planète, ou alors d'un satellite natu-
rel comme la Lune, qui partage, en effet, 
avec le continent blanc bien d'autres 
caractéristiques que sa couleur pâle… 
Ainsi, deux espèces peuplant un glacier de 

la péninsule antarctique – la mousse 
Sanionia uncinata et la fleur Colobanthus 
quitensis – sont parvenues à pousser en 
laboratoire sur un substrat dont la compo-
sition était similaire au régolithe lunaire, 
c'est-à-dire à la couche rocheuse superfi-
cielle de cet astre, d'après une récente 
étude publiée dans les annales de l'acadé-
mie brésilienne des sciences. 
Leur particularité ?  
Il s'agit d'espèces "extrêmophiles", c'est-à-
dire adaptées à la vie dans des conditions 
extrêmes : sécheresse, gel, vents violents 
et rayonnement solaire intense. 
Des "habitats miniatures" loin de la Terre 
Pour chaque espèce, les chercheurs de la 
base scientifique Comandante Ferraz – 
située sur l'île du Roi-George à la pointe 
nord de la péninsule antarctique et gérée 
par le Brésil – ont prélevé une soixantaine 
d'échantillons en bordure d'un glacier à 
proximité. 
Certains ont ensuite été cultivés en labora-
toire (sur du régolithe lunaire ou martien), 
et d'autres dans leur environnement natu-
rel. 
Au bout de deux semaines, les végétaux 
ont poussé de manière similaire sur le 
régolithe lunaire et dans leur habitat d'ori-
gine. Aucun signe de vie, en revanche, sur 
le régolithe martien. Ces deux plantes de 
l'Antarctique pourraient être les "deux 
premières espèces candidates à coloniser 

le sol extraterrestre", estime néanmoins 
Cesar Amaral. Leur présence enrichit en 
effet le sol en azote, ce qui pourrait ensui-
te favoriser la culture de variétés agricoles 
utiles à la consommation humaine, note 
l'astrobiologiste. Tels des "habitats minia-
tures", elles fournissent ainsi des services 
écologiques importants en hébergeant des 
bactéries, des champignons ou des 
insectes bénéfiques. 
 
 
UN EXAMEN (PRESQUE) SANS  
GRAVITÉ 
Il reste cependant à leur faire passer le test 
de la gravité réduite – une condition 
éprouvée avec succès par la mousse Grim-
ma pulvionata ainsi que par le pâturin des 
prés, notamment.  
En 2015, l'astronaute américain Scott 
Kelly cultivait un "jardin galactique" de 
zinnias (fleurs originaires du continent 
américain) à bord de la station spatiale 
internationale tandis qu'en 2020, un 
micro-jardin de trente centimètres capable 
d'héberger des plants de légumes était 
lancé en orbite à bord d'un satellite, rap-
pelle La Reppublica. 
Les plantations lunaires et l'étude du régo-
lithe comptent parmi les domaines que 
compte explorer l'Agence spatiale améri-
caine (Nasa) pour sa future mission sur la 
Lune, Artemis III. 

Boom des énergies 
renouvelables en Europe: 
comment le solaire et 
l'éolien font chuter les 
fossiles 

ENFIN une bonne nouvelle pour 2024 ! 
Malgré plusieurs records climatiques 
inquiétants, cette année a également vu la 
victoire des énergies renouvelables sur les 
énergies fossiles, le solaire et l'éolien 
représentent la moitié de la production 
électrique de l'Union européenne. L'éner-
gie solaire a supplanté pour la première 
fois le charbon dans l'Union européenne 
en 2024 et permis de porter la part des 
énergies renouvelables à près de la moitié 
de la production d'électricité des 27, selon 
un rapport diffusé jeudi. Dans le même 
temps, la production à partir de gaz "a 
diminué pour la cinquième année consé-
cutive et la production totale d'électricité 
fossile a atteint un niveau historiquement 
bas", a rapporté le cercle de réflexion 
Ember dans un rapport sur l'électricité en 
Europe. 
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On connait le terme mais toujours 
sa signification. On sait aussi sou‐
vent qu'il existe un vaccin contre 

le pneumocoque (obligatoire chez les 
enfants après la naissance) mais sans 
savoir contre quoi il protège vraiment. 
Voici l'essentiel à savoir sur le pneumo‐
coque. 
 
Définition : qu'est‐ce que le  
pneumocoque ? 
Les infections à pneumocoques sont 
dues à une bactérie appelée "Strepto‐
coccus pneumoniae" qui appartient au 
genre des streptocoques. Cette bactérie 
peut être présente au niveau de la 
bouche, du nez ou du pharynx sans pour 
autant rendre malade : on estime que 5 
à 25% de la population sont porteuses 
de cette bactérie sans présenter de 
symptômes. Mais chez certaines per‐
sonnes, cette bactérie peut se déplacer 
dans l'organisme et être responsable de 
nombreuses maladies affectant : 
le système pulmonaire, ce qui peut 
entraîner une pneumonie, 
les oreilles, ce qui peut causer une otite 
moyenne aiguë, particulièrement chez 
l'enfant, 
les sinus, ce qui peut provoquer une 
sinusite, particulièrement chez l'adulte, 
les enveloppes du cerveau et la moelle 
épinière, ce qui peut entraîner une 
méningite, 
le sang (bactériémie, septicémie) 
plus rarement, le péritoine (enveloppe 
qui tapisse l'abdomen, le pelvis et les 
viscères), ce qui peut entraîner une 
péritonite.  
Les méningites sont la forme la plus 
grave de ces infections.  
 
Est‐ce mortel ? 
"Le pneumocoque est une bactérie à 
l'origine d'infections graves (pneumo‐
nies, méningites) et de décès fréquents 
(presque 3 fois plus que les accidents de 
voitures en France), en particulier chez 
les jeunes enfants et les personnes 
âgées", indique l'Institut Pasteur. Le 
pneumocoque est la première cause de 
mortalité bactérienne en France chez 
l'adulte (10 décès/100.000 habitants 
chaque année). Par ailleurs, on estime 
que 10% des enfants atteints de ménin‐
gite en décèdent.  
 
Personnes à risque 
L'infection à pneumocoque affecte plus 
souvent : 
les jeunes enfants 
les personnes âgées 
les personnes souffrant d'une maladie 
chronique comme un diabète, une 
pathologie pulmonaire ou cardiaque, un 
alcoolisme... 
les personnes immunodéprimées 
(atteintes d'un cancer ou d'une infec‐
tion par le VIH) ou qui suivent un traite‐
ment diminuant leurs défenses immuni‐
taires.  
Contagion et transmission 
Les pneumocoques sont contagieux et 
se transmettent d'humain à humain par 
des sécrétions (baisers, toux, éternue‐
ments, postillons, gouttes de salive 
infectée...) lors d'un contact direct, 
étroit et assez long (au moins d'une 
heure) avec la personne infectée par la 
bactérie ou porteuse du germe. Cette 
bactérie ne peut en aucun cas être 

transmise par l'eau ou par l'air.  
 
Symptômes 
Les symptômes du pneumocoque sont 
variables en fonction du type d'infec‐
tion que la bactérie entraîne : 
En cas de pneumonie : fièvre importan‐
te (39‐40°C), frissons, toux sèche ou qui 
rejette du mucus jaune ou rouille, 
essoufflement, douleur thoracique 
intense, souvent d'un seul côté, sensa‐
tion de malaise général. 
En cas d'otite : douleur à l'oreille, fièvre 
supérieure à 38°C, sensation d'avoir 
une oreille bouchée, baisse d'audition, 
bourdonnements, écoulement de sécré‐
tions jaunâtres par le conduit de 
l'oreille... 
En cas de sinusite : congestion nasale 
avec écoulement clair ou purulent, dou‐
leur et sensation de pesanteur sous les 
deux yeux, parfois des maux de tête dif‐
fus, fièvre et sensation de malaise... 
En cas de méningite : maux de tête 
intenses, intolérance à la lumière et/ou 
au bruit, nausées, vomissements, rai‐
deur de la nuque, teint gris ou marbré, 
courbatures importantes, grande 
fatigue, somnolence, confusion mentale, 
paralysies oculaires, convulsions... 
En cas de bactériémie ou septicémie : 
douleurs abdominales, nausées, vomis‐
sements, diarrhées, fièvre persistante, 
frissons, augmentation de la fréquence 
respiratoire, hypotension... 
 
Diagnostic 
L'interrogatoire clinique et l'ausculta‐
tion orientent le médecin vers le dia‐
gnostic du type d'infection. En cas de 
suspicion d'une pneumonie, un bilan 
infectieux et une analyse bactériolo‐
gique des sécrétions broncho‐pulmo‐
naires complètent le diagnostic. On peut 
aussi prélever les urines pour retrouver 
des signes d'infection de certaines bac‐
téries. 
En cas de suspicion de méningite, une 
consultation en urgence doit être faite 
auprès du médecin traitant ou des 
urgences. La présence d'un symptôme 
de complication peut nécessiter une 
prise en charge hospitalière avec la réa‐
lisation d'une ponction lombaire (prélè‐
vement de liquide céphalo‐rachidien). 
L'analyse de ce liquide en laboratoire 
(aspect, nombre et type de cellules, bio‐

chimie, examen bactériologique direct 
et culture) confirmera le diagnostic de 
la méningite et déterminera le germe en 
cause. Parallèlement, une prise de sang 
sera faite et mise en hémoculture, une 
méthode destinée à établir le diagnostic 
biologique et étiologique de la présence 
de micro organismes dans le sang.  
En cas de suspicion d'une bactériémie 
ou d'une septicémie, on réalise une 
prise de sang qui sera mise en hémocul‐
ture afin de déterminer la présence de 
bactéries infectieuses. 
 
Traitement 
Le traitement dépend du type  
d'infection :  
En cas de pneumonie : le traitement 
nécessite l'utilisation d'antibiotiques 
afin d'éliminer la bactérie responsable 
de l'infection. Généralement, on utilise 
en première intention l'amoxicilline, ou 
la spiramycine ou la pristinamycine. Si 
les symptômes ne s'améliorent pas au 
bout de quelques jours, le médecin 
pourra être amené à changer d'antibio‐
tique. Pour atténuer la fièvre, le méde‐
cin peut prescrire du paracétamol. 
En cas d'otite : le recours aux antibio‐
tiques est nécessaire si l'enfant a moins 
de 2 ans et si l'otite est purulente et 
douloureuse. Le médecin prescrira 
alors de l'amoxicilline (en association 
avec l'acide clavulanique si les symp‐
tômes ne s'améliorent pas au bout de 4 
jours ou si l'otite purulente est accom‐
pagnée d'une conjonctivite). Si l'otite 
est congestive et si l'enfant a plus de 2 
ans, la prise d'antibiotiques n'est pas 
utile. Pour améliorer le confort de l'en‐
fant, le médecin peut prescrire un antal‐
gique‐antipyrétique (traitement pour 
soulager la fièvre).  
En cas de sinusite : le traitement d'une 
sinusite bactérienne repose en sur l'uti‐
lisation de l'amoxicilline (antibiotique 
pris par voie orale) chez l'enfant et chez 
l'adulte.  
Si les symptômes ne s'améliorent pas au 
bout de 3‐4 jours, l'amoxicilline doit 
être prise en association avec l'acide 
clavulanique, un bêta‐lactamine.  
En cas de méningite : la méningite bac‐
térienne exige un traitement antibio‐
tique urgent. Le traitement est fait lors 
d'une hospitalisation. Le médecin met 
en place un premier traitement antibio‐

tique en urgence après l'examen cli‐
nique, la prise de sang et la ponction 
lombaire, qui peut comporter plusieurs 
antibiotiques selon la sensibilité aux 
germes et à la résistance aux différents 
antibiotiques. Le traitement dure entre 
1 et 3 semaines.  
En cas de bactériémie ou de septicémie 
: le traitement repose sur l'utilisation 
d'antibiotiques (oxacilline, cloxacilline, 
vancomycine...) dont le type et la durée 
dépendent de plusieurs paramètres 
(localisations secondaires, porte d'en‐
trée du sepsis, antécédents médicaux 
du patient, éventuelles pathologies 
chroniques, évolution clinique et micro‐
biologique, âge du patient, allergies, 
résultat de l'antibiogramme...).  
Vaccin contre le pneumocoque 
pour prévenir l'infection par un pneu‐
mocoque : Prevenar 13®, Pneumo‐
vax®, Vaxneuvance®, Prevenar 20® 
(remboursés à 65% par l'Assurance 
maladie). Le vaccin pneumococcique est 
obligatoire pour les bébés nés depuis le 
1er janvier 2018 avec 3 doses de vaccin 
à l'âge de 2, 4 et 11 mois. La vaccination 
est ensuite recommandée mais non 
obligatoire à partir de l'âge de 2 ans, 
pour les personnes à risque élevé d'in‐
fections sévères à pneumocoque, quel 
que soit l'âge : 
personnes immunodéprimées ou 
atteintes de syndrome néphrotique ; 
personnes porteuses d'une maladie 
prédisposant à la survenue d'infections 
invasives à pneumocoque : 
maladie du cœur, insuffisance car‐
diaque ; 
insuffisance respiratoire chronique, 
bronchopneumopathie obstructive, 
emphysème, asthme sévère, mucovisci‐
dose ; insuffisance rénale ; maladie 
chronique du foie ; diabète ; brèche 
ostéoméningée, implant cochléaire ou 
candidats a une implantation cochléaire  
drépanocytose. 
La vaccination peut être réalisée chez le 
médecin en cabinet de ville, en pharma‐
cie, à l'hôpital ou en PMI (pour les 
enfants jusqu'à 6 ans), ou dans un labo‐
ratoire de biologie médicale. Elle peut 
également être réalisée dans un centre 
de vaccination public.  
Dans ce cas, la prescription, la délivran‐
ce du vaccin et la vaccination s'effec‐
tuent sur place.

BIEN-ÊTRE

 
Le pneumocoque est  

une grave bactérie qui peut 
être mortelle chez les 
personnes sensibles. 

 

BIEN‑ÊTRE

Pneumocoque : symptômes, vaccin, 
c'est quoi ? 
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HP lance WXP : une approche innovante de la 
gestion IT en entreprise 

O
n doit tous composer avec l'intelli-
gence artificielle : ici, HP a fait le 
choix de s'en servir pour l’analyse 

prédictive : Workforce Experience Plat-
form permet non seulement de suivre 
l’état des appareils et de réduire les dys-
fonctionnements, mais aussi d’optimiser 
la sécurité, d’améliorer l’expérience utili-
sateur et d’accroître la productivité des 

collaborateurs. « Aujourd’hui, les 
employés d'une entreprise utilisent de 
nombreux outils sans cohérence globale 
», explique Vincent Thura, Chef de pro-
duit Services chez HP. « Avec WXP, nous 
recentralisons tous les services dans un 
seul environnement intégré. » 
 
WXP, une solution qui permet d'anti-
ciper les problèmes informatiques 
De nos jours, les environnements IT n'ont 
jamais été aussi complexe. « Le monde 
est hybride, fragmenté. Notre mission est 
d’aider les DSI à orchestrer cet écosystè-
me, quel qu’il soit », explique Vincent 
Thura. Grâce à des algorithmes perfor-
mants et la collecte de données via des 
agents intelligents, WXP peut repérer des 
signes précurseurs d’incidents – comme 
une batterie en fin de vie, un logiciel 
obsolète ou des crashs récurrents – et 
intervenir sans attendre qu’un utilisateur 
lève la main. Cette capacité à traiter les 
problèmes en amont décharge les équipes 
IT, souvent sursollicitées lorsque les 
employés tardent à signaler les dysfonc-
tionnements.  
« En croisant toutes ces sources, on per-
met aux administrateurs d’anticiper les 
problèmes, plutôt que d’y réagir a poste-
riori. Cette démarche change profondé-
ment la perception des employées sur un 
service IT. Ils se disent : "Tiens, mon ser-
vice IT est capable d’identifier un problè-
me et de venir m’aider, avant même que 

je ne l’ai signalé." » Résultat : un système 
plus fluide, une productivité renforcée et 
une meilleure perception du service 
informatique en interne. 
 
Une solution tournée vers l'efficience 
et la durabilité 
WXP a d'ailleurs d'autres atouts dans sa 
manche. Par exemple, la solution de HP 
facilite le suivi énergétique des équipe-
ments et favorise l’usage de matériel 
reconditionné. Elle fonctionne aussi en 
synergie avec d’autres services HP, tels 
que MDS (Managed Device Services) ou 
MPS (Managed Print Services), pour 
offrir une expérience cohérente et person-
nalisée. 
Bien que sa fonction soit complexe - celle 
d'unifier toutes les solutions d'un envi-
ronnement IP, même quand elles viennent 
d'autres marques que HP - le déploiement 
de WXP reste finalement très simple et 
repose sur un accompagnemen 
t sur mesure : HP intervient à toutes les 
étapes, de la mise en œuvre technique à la 
gestion du changement. « Notre approche 
repose avant tout sur l’écoute du client. 
Chaque projet démarre par une compré-
hension claire de sa situation : où en est-
il, quelles sont ses priorités, quels sont 
ses freins, ses inquiétudes ? Il ne s’agit 
pas simplement de démontrer les qualités 
techniques d’un produit, mais d’apporter 
une réponse concrète à des probléma-
tiques réelles, » détaille Vincent. 

 
Sécurité, conformité et évolutivité 
WXP accorde également une importance 
capitale à la sécurité. Toutes les données 
sont hébergées en Europe, via AWS en 
Allemagne, garantissant leur conformité 
avec les standards réglementaires en 
vigueur. Déjà doté d’une feuille de route 
jusqu’en 2026, HP prévoit d’élargir les 
capacités de WXP à de nouveaux péri-
phériques utilisés au quotidien, comme 
les stations d’accueil ou les écrans. « 
Nous continuons d’enrichir la plateforme 
via des acquisitions stratégiques de tech-
nologies et brevets pertinents. Par 
exemple, nous réintégrons une solution 
de cybersécurité innovante qui permet, 
même sur des PC éteints ou déconnectés 
d’Internet, de localiser, bloquer ou effa-
cer des appareils à distance — une fonc-
tionnalité unique sous Windows. » 
L'ensemble est déjà disponible en fran-
çais et les entreprises qui souhaitent tes-
ter WXP sont accompagnées d'un interlo-
cuteur HP.   
Workforce Experience Platform repré-
sente bien plus qu’un simple outil de ges-
tion : c’est une vision renouvelée et cen-
trée sur l’utilisateur, permettant aux 
entreprises de tester la solution avant 
d’envisager un déploiement complet. 
Une nouvelle ère pour les services IT, 
proactive, intégrée et résolument tournée 
vers l’avenir. 

Fort d'innovation depuis sa 
création, HP a franchi une 

nouvelle étape le 2 juin 
dernier en lançant Workforce 
Experience Platform, ou WXP. 

Cette solution innovante vise à 
transformer profondément les 

services informatiques des 
entreprises, dans un contexte 
où le travail hybride devient 
une norme, mais aussi une 
difficulté complexe à gérer. 

Loin d’être un simple outil de 
supervision, WXP s’impose 

comme une plateforme 
intégrée, proactive et centrée 

sur l’humain, couvrant 
l’ensemble du parc 

informatique, du poste de 
travail individuel aux 

équipements collectifs. Voici 
tout ce qu'il faut savoir. 

Adobe déploie deux 
agents d’IA pour 
transformer le support 
client et l’analyse 
marketing 

ADOBE renforce son offre d’intelligence 
artificielle avec le lancement de deux 
agents : Product Support Agent et Data 
Insight Agent. Ils sont conçus pour auto-
matiser le support technique et simplifier 
l’analyse marketing. Adobe a annoncé le 
lancement de « Product Support Agent », 

un agent d’intelligence artificielle destiné 
à améliorer l’efficacité opérationnelle des 
équipes marketing et expérience client 
(CX). Basé sur la technologie Adobe 
Experience Platform Agent Orchestrator, 
cet outil permet d’automatiser les tâches 
répétitives liées au dépannage et de gérer 
des cas complexes.Il vise ainsi à libérer 
les équipes des opérations courantes pour 
leur permettre de se concentrer sur des 
activités plus stratégiques. 
 
Adobe Photoshop intègre son premier 
agent IA 

Un agent capable de résoudre les pro-
blèmes en temps réel 
Product Support Agent peut intervenir en 
temps réel pour résoudre un large éven-
tail d’incidents, notamment des erreurs 
système, des dysfonctionnements de flux 
de travail ou encore des problèmes de 
configuration. Il fournit des recomman-
dations issues de la documentation offi-
cielle afin de permettre aux utilisateurs de 
résoudre eux-mêmes leurs difficultés 
sans passer par une assistance humaine. 
L’agent collecte également les informa-
tions de session, les journaux et les méta-

données nécessaires pour créer des 
demandes d’assistance contextualisées. Il 
permet en outre de suivre l’évolution de 
ces demandes en temps réel, sans devoir 
se connecter à un portail spécifique. 
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:22 12:35 16:26 19:49 21:33 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:56 12:45 16:25 19:46 21:20 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:51 13:01 16:50 20:12 21:55 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:58 13:05 16:54 20:16 21:58 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:02 13:09 16:57 20:19 22:00 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:29 12:39 16:29 19:52 21:35 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:45 12:54 16:43 20:05 21:47 

INONDATIONS 
EN CATALOGNE 
Deux personnes 
portées disparues  
LA CATALOGNE a été frappée par des 
pluies torrentielles exceptionnelles, 
samedi soir, dépassant 100 litres par 
mètre carré, paralysant, au demeurant, 
la région et laissant craindre de 
nombreux disparus. Hier les 
secouristes font état de la disparition 
de deux personnes emportées par les 
eaux. «Nous recherchons deux 
personnes à Cubelles», commune de 
17 000 habitants située à 50 kilomètres 
de Barcelone, ont indiqué les pompiers 
dans un message publié dans la soirée 
sur le réseau social X. «Selon les 
premières informations, elles auraient 
été emportées par la crue du Foix», 
une rivière qui se jette dans la 
Méditerranée, ont-ils ajouté, en 
précisant que le dispositif de recherche 
concernait «les rives» du cours d’eau 
ainsi que «son embouchure». Cette 
annonce survient alors que le nord-est 
du pays a été touché par des pluies 
diluviennes samedi après-midi, 
notamment en Catalogne, où les 
autorités ont déclenché une alerte 
rouge, avec l’envoi de messages 
téléphoniques aux habitants. Les 
images diffusées par les médias 
espagnols et des témoins démontrent 
l’ampleur des précipitions qui ont 
entrainé des inondations ponctuelles et 
l’interruption du trafic ferroviaire 
durant plusieurs heures. Ces fortes 
pluies ont entraîné des inondations, 
notamment dans un hôpital de 
Barcelone, qui a dû refuser l’entrée de 
nouveaux patients après avoir subi une 
coupure électrique. À l’aéroport de 
Barcelone, l’un des plus importants du 
paus, un avion qui venait de décoller 
en direction des États-Unis a dû 
rebrousser chemin, le nez de l’appareil 
ayant été endommagé par la grêle, 
d’après les contrôleurs aériens. Plus de 
5 500 éclairs ont été enregistrés en une 
heure, principalement concentrés dans 
cette zone. Ces intempéries ont poussé 
la compagnie ferroviaire Renfe à 
suspendre la circulation des trains 
durant plusieurs heures dans 
l’ensemble de la Catalogne, aussi bien 
pour les trains à grande vitesse que 
pour les trains régionaux et de 
banlieue. Nombre de touristes, venus 
visiter la région en cette période 
estivale, se sont retrouvés piégés. Sur 
la commune de Suria, la rivière 
Cardener est entrée en crue, emportant 
ainsi trois véhicules selon la Guardia 
Civil. Dans cette région, plus de 70 
personnes ont été secourues par les 
services d’urgence, mais aucune ne 
s’est retrouvée dans un état grave, 
selon les services d’urgence. L’alerte 
rouge, qui avait été déclenchée vers 17 
h, a été levée vers 19 h. Outre la 
Catalogne, plusieurs régions du nord 
et de l’est de l’Espagne ont été 
affectées par ces fortes pluies, dont 
l’Aragon, où des soldats de l’Unité 
militaire d’urgences (UME) ont été 
déployés, et la communauté de 
Valence. 
Cette région avait été touchée fin 
octobre par un épisode tragique de 
pluies torrentielles qui ont fait 227 
morts. Les autorités, notamment 
régionales, avaient alors été fortement 
critiquées pour leur manque de 
préparation et de réactivité.  

Majda Khalef

L’INDÉPENDANCE que vous avez arrachée 
au prix du sang n’est pas un acquis figé. Elle 
exige aujourd’hui de nouvelles formes de 
sacrifice, une vigilance constante et un enga-
gement sincère de la jeunesse pour préserver 
la souveraineté de la nation et construire son 
avenir avec fierté. C’est ce qu’a déclaré hier 
le wali d’Oran, Samir Chibani, en s’adressant 
aux anciens moudjahidine, lors du forum 
national en hommage aux grands invalides de 
la guerre de libération. 
À l’occasion du 63ᵉ anniversaire de l’indé-
pendance, le wali d’Oran, Samir Chibani, a 
pris part au forum national organisé par l’As-
sociation des grands invalides de la guerre de 
libération nationale. Dans son intervention, il 
a salué avec respect la présence des anciens 
moudjahidine, affirmant que leur engage-
ment et leurs sacrifices restent un repère 

fondamental pour la nation. Il a rappelé que 
l’indépendance qu’ils ont arrachée au prix du 
sang n’est pas un acquis figé, mais une res-
ponsabilité historique qui appelle aujourd’hui 
à de nouvelles formes de lutte, fondées sur le 
savoir, l’innovation et la fidélité aux valeurs 
nationales. Le wali a insisté sur le rôle central 
de la jeunesse dans la préservation de la sou-
veraineté nationale. Il a souligné que les défis 
actuels, qu’ils soient économiques, sociaux 
ou géopolitiques, exigent des générations 
montantes une vigilance constante, un patrio-
tisme actif et un profond attachement à l’Al-
gérie. Selon lui, la jeunesse doit être à la hau-
teur de l’héritage transmis par les moudjahi-
dine et les martyrs, en s’engageant pleine-
ment dans l’édification d’une nation forte, 
souveraine et prospère. Evoquant les poli-
tiques publiques en faveur des jeunes, il a 

rappelé que les programmes de l’Etat, les dis-
positifs d’aide à la création d’entreprises et 
les projets structurants visent à accompagner 
cette jeunesse ambitieuse et prometteuse. Il a 
appelé à en tirer pleinement profit pour 
contribuer au développement national, dans 
un monde en mutation où seules les nations 
fortes par leur unité et leur intelligence col-
lective peuvent s’imposer. 
En clôture de son intervention, le wali a 
exprimé sa gratitude envers l’Association des 
grands invalides de la guerre de libération 
pour son engagement dans la préservation de 
la mémoire nationale. Il a salué en particulier 
l’attention portée aux professionnels des 
médias, dont le rôle dans la transmission de 
l’histoire et la valorisation des sacrifices du 
peuple reste fondamental. 

D’Oran, Brahim Mazi

LE WALI D’ORAN : 

«À la jeunesse de relever le flambeau 
de l’indépendance»

Dans son allocution pro-
noncée lors de l’ouverture 
du colloque national inti-

tulé «Une mémoire immortelle, 
une nation invincible», tenu au 
siège de l’Association nationale 
des grands blessés de la guerre 
de libération nationale à Oran, le 
ministre a salué la fidélité du 
Président envers l’histoire révo-
lutionnaire du pays. 
«Le président Tebboune, dans le 
cadre de sa vision nationale glo-
bale, œuvre à consolider les fon-
dements de la souveraineté dans 
tous les domaines, notamment en 
renforçant la sécurité, en proté-
geant la décision nationale et en 
réaffirmant la place de l’Algérie 
comme Etat pleinement souve-
rain, capable de décider de son 
destin et de parler au monde avec 
fierté et égalité», a-t-il déclaré. 
Dans un ton empreint d’émotion 
et de reconnaissance, le ministre 
a exprimé sa profonde gratitude 
au moudjahid Hadj Hai Abdelna-
bi, président de l’Association 
nationale des grands blessés de 
la Révolution, pour l’organisa-
tion de cet événement, qualifiant 
ces vétérans de «vivants martyrs 
qui ont transformé la douleur en 
espoir et la blessure en mémoire 
impérissable». 
«Cette rencontre a une profonde 
signification nationale, coïnci-
dant avec l’anniversaire du 5 
juillet 1962, qui ne symbolise 
pas seulement la fin du colonia-
lisme mais aussi le début 
de la construction d’un Etat algé-
rien libre, porté par les sacrifices 
de millions de martyrs, de 

moudjahidine et de blessés qui 
ont incarné les plus hautes 
valeurs de sacrifice et de digni-
té», a-t-il souligné. 
Le ministre a rappelé que la céré-
monie officielle du 3 juillet, 
organisée en hommage aux 
grands blessés de la Révolution, 
représente un acte de fidélité de 
l’Etat algérien, sous la direction 
du président Tebboune, envers 
les anciens combattants, les 
veuves de martyrs et les ayants 
droit, soulignant la prise en char-
ge de leurs préoccupations 
sociales et la valorisation conti-
nue de leur mémoire. Le ministre 
a insisté sur l’importance de 
transmettre l’héritage mémoriel 
aux jeunes générations, appelées 

à prendre conscience de la valeur 
de l’indépendance et à s’engager 
pleinement dans l’édification du 
pays. 
 «L’indépendance est le fruit de 
lourds sacrifices, faits de larmes 
et de sang. La préserver exige 
une conscience permanente, une 
citoyenneté active et un engage-
ment sincère dans l’effort de 
construction, qui n’est pas moins 
noble que le combat de libéra-
tion», a-t-il déclaré. 
Laïd Rebiga a également salué 
les efforts des institutions sécuri-
taires du pays, à leur tête l’Ar-
mée nationale populaire, héritiè-
re de l’Armée de libération 
nationale, et les forces de sécuri-
té, qu’il a qualifiées de «dignes 

héritières des martyrs», pour leur 
rôle dans la préservation de la 
paix et la protection des institu-
tions de la République. 
En conclusion, le ministre a for-
mulé des remerciements appuyés 
à l’ensemble des organisateurs, 
aux autorités locales, et a rendu 
un hommage solennel aux moud-
jahidine, hommes et femmes, 
tout en se recueillant à la mémoi-
re des martyrs. 
«Nous leur renouvelons notre 
serment de rester fidèles à leur 
message et de poursuivre avec 
détermination sur le chemin de la 
fidélité et de la mémoire. Gloire 
et éternité aux martyrs !», a-t-il 
conclu. 

Lynda Louifi

L’HOMMAGE DE REBIGA AUX GRANDS BLESSÉS DE LA RÉVOLUTION 

La mémoire, socle de l’Algérie 
victorieuse

Le ministre des Moudjahidine et des Ayants droit, Laïd Rebiga, a réaffirmé, hier, l’engagement du président 
de la République, Abdelmadjid Tebboune, à faire de la préservation de la mémoire nationale et du soutien 
à la famille révolutionnaire l’un des piliers fondamentaux de la construction d’une Algérie forte, souveraine 

et victorieuse. 

Laïd Rebiga. 


